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CHAP1TRE V 


HISTOIRE D’ANNAM 


I — Des origines à la fin de la domination 

chinoise 

Les premiers temps de notre histoire 

1. Quelle est l’origine du peuple annamite ĩ 

R. Le peupie annamite est originaire de rancien royatime 
chinois de Việt (purlie septenlrionale de Triết giang artuelle). 
Aprẻs la destruciion de ce royaume (333 av. J. c.), il se 
dirìgea \ers ỉe Sud et 8’établit au Tonkin et dans 1’Annam 
septentrional. 

2. Que savez-vous des premiers Annamites ? 

R. Les premiers Annacnites s’organibèrent en une société 
ĩéodale el biérarcbisée. Ils savaieut culũver la terre, lbndre 
le bronze et íabriquer des arcs. Ils se tatouaient le corps, 
se laquaient les dents et chiquaient le bẻteỉ. 

3. Quel pays formẻrent-ils ? 

R. Ils íormẻrent le Văn~!ang dont la capitale fut ả Phorìg- 
châu CVĨnh-Yẻn • acluel). 

4. Quels furent les điỊỊérents nom s du pays annamite ? 

R. Le pays annamile s’appelait Vân-lang sous la dynas-- 
tie des HSng-bảng, Ẩu-ỉạc sous celle des Tbục. Les Tắn 
changẻrent le nom de Ẵu-lạc en celui de Tượng-quận. Le 
pays fut appelẻ Nam-việt par les Triệu. Les Tầy-hán chan- 
gẻrent le nom de Nam-việt en celui de Giao chi et lee 
Bông-hán en celui de Giao-châu. Le pays s'appela Đại* 
J cò-việt sous les Đinh, Annam sous les Lỷ, Đợi oiệt SOU6 
les Lê postérieurs. Enfin il prit le nom arluel ( Việt-nam ) 
en 1802 dès 1’avènement de 1’Emperenr Gia-long 




•*>. QpelleTul Ja prẽmière dynadie annạmile ? 

R. Le fut la dynastip des Hềng Bàng rondée par Lạc-Long. 
Quân, descendant de Kmh-Dứữ ig-Vương. Elle comprit 18 
, rois peu connus appelés Hùng-Vương. 

6. Quand f|nil-elle el pourquoi ? 

R Elle finit 1'an 25d av. J c. parce que le Văn-lang fut 
pris par le roi Thục-An.'Dưa ig Vnrơng, à qui llùng-Virơng 
xvm avait Ịrefusẻ de donne/ 1 la main de sa íille. 

7. Racontez la lẻgende de So'n-Tinh el de Thủy-Tinh 

R. Ịlùng vương XVIII avait une fiIte li une remarquable beauté. 
peuỊ jeunes gens, Sơa tinh el Thủy-tinh soll.ciiẻreul en même 
teraps la piain de celle princesse. Le roi promit de donner sa 
fille en mariage ả lun d'eu\’ qui, le premier, viendrait lui appor- 
ter tous les cadeaux de nore. Sơn-tinh 1’emporla rhuy-Linh, 
méQontent et ịaloux, voulut se venger. II apiiela ả son se- 
cọurs des typhons et des inondalions qu'il cbaigea de íaire 
•lĩiourir Sơn-Tinh, mais en Viiỉn. Puiíeux de son ẻcbee, j| 
décha.ne, cítpuis lors, au dne du ptupỉe, sưr le ioukin de 
terribles lypbons el inondalions qui détruisent lout sur leur 
passage. 

8. Racontez la lẻgende de Phù-B’ộng-1 hi^n-Vurững^ 

R. Ỉlùng-Vương VI élail eulré en guerre cunlre la Chíne, 
fit chercber par U.1 rnessager, dan.-) le loyauoie, UI1 grand 
gụeiriep^ Au village de Pbù-Bồng, UII ei fanl de tio.s ans 
qui ne savaiL pas eucpre parler, brusq'•einexit prnponọa son 
premier inol et pria sa mère de íaire enOer le mcssageỊ? 
.eoyal. ,Devant ceiui-ci ayant élernué, devint 

iJ[piraculẹuseroepl un jeune homme Irè-Ì robu.de et demnnda 
& s’epgager Jl la guerpe. Le airt^sager accepta la proposilion. 
-lỊíatre guerrier ailaqua rennemi el le défit eniièremení. Púis 

monta sur le- mom Ỵõ-qinh el s'envo!a dạris une nuéq. 
Un temple élevé eq spn bonneur subsisle encore au village 
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đe Pbù-Đong; le jeune héros y fut honorẽ sous le nom -de 
Pbù-Bôug- riiiêu-v ương. 

9. Gomment sappelait le royaump de An-dươnt-vương ? 

R. II s'appelait Ầu-iạc qni comprenait 1’ancien pays auquel 

le roi An-Dicơng-Vuro-ng annexa le Văn-lang pns au Hùng-Vương 

10. Où Au-Uương-Vương £it-il bătir la capìlale ? 

R. II ]'it bàtii- la capitale à cỗ-.oa (huyện de Đồng-anh, 
province de Pbúưyèn aciuellej. 

11. Qưelle dynastie londa An-Dướng Vương ? 

R. An-J)ương-Vương fonda la dỵoasUe des Ihục qui dura 
50 ans, de 257 à 2U7 av. J. 0 

L Annam sous la suzeraineté des Triệu 

(207 --11Ì av. J. c.) 

12. Comment Triệu-đà fonda-t-il son royanme ? 

R. En 208. av. J. c. le gẻnéral chiuois Triệu-Đà conquìt 
le royaume des T^hục et 1’annexa ả son domaine forinẻ du 
Nam-hải et du Quể-lâm (Kouang-toung et Kouang si actuels). 
II appela son royaume Nam việt et étahlit sa capitale ả 
Phiên-rtgung . Canton). 

13. Que savez-vous de Vadmỉnistralion de Triệu Đả ? 
Triậu^Bả 1 monla sur le Itône sons le tilre houoriíìque de> 

Triệu Võ-vương, II exeriỊa un prolectorat diserdt >ur le pays, 
laissa.nl 1'administraiion direcle de ỉa population aux chefs 
íéodaux annamUes,. 

14. Quels /urenl ses suecesseurs ^ 

R. Gẹ' furení : Văn-vương, MjnE-vương, Ai-vương el Bương' 
vương, mais lous ne Je vạlurent pas. 

15. Racontez la légende de la Torlue d’or. 

R. Tliục-An-Dương-vương avait 1 ongle miiaeuleuse d’une 
tortiịe qui, monlée sur 1’arbalẻle, avail la -propnélé de luer 
10 000 hommes en un coup. Triệu ~I3ả, voulant s"empaí«r 
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de l’ongle, envoya son íìls Trọng thủy qui se maria avec 
My-châu (ìlle de. An-Dirơng-vu-ơng. Apiès avoir enlevé l’on- 
gle 'I rọi!g-‘liủy denianda à An-dương de retourner en Chine 
rendre visite à son pẻie. Avant son retour, il demanda ả 
sa femme un Mgne Ịiouvant lui permellre de la relrouver en cas 
de guerre. Mỵ châu lui répondit: « S’il marrive de me 

déplacer, je laisse to uber sur mon chemin le duvet reníermé 
dans ce coussin. » Trọng-lhủy présenta alors 1‘ongle talisman 
à Triệu-đà qui attaqua bienlôt le roi Thục. An-dương lira 
la première ílòcbe, mais son arb.dẻte se brisa. II s’enfuit 
à cheval ayant Mỵ-cbàu en croupe. Arrivé à la mer, li 
implora rassistaiice de la Torlue d’or, celle-ci lui apprit 
que sa ftlle élait la cause de ses malheurs. Ạn-dirơng, 
indignẻ, tua Mỵ-chàu el la jeta ả la mer. Guidẻ *par le 
du^et, Trọng-thủy retrouva le corps inanimé de sa íemme 
qu’il ensevelỉt ả Loa-thành; puis il se précipila, d;ms un 
puils. 

L’Annâm sous la domỉnation chinoise 

(lll av. J. c. 939 ap, J. c ; 

16. Comment le Nam-việl fut-il conquis et annexé ả la 
Chine ? 

R. Sous An-dương-uro-ng, une atmée chinoise des Hản, 
commandẻe *par Lỗ-bác dửc, euvahit le Nam-việt. Le roi 
fut lué et le pays conquis et annexé ả la Chine (111 av. J. G) 

17. Combien de lemps dura la domination chinoiseĩ 

R. Elle dura plus de 10 siècles (111 av. J. G. ả 939 
ap. J. c ), mais elle fut souvent interrompue par dès lévoltes 
suivies de courtes périodes d’indẻpendance. 

18. Que savez-vous de radminibtration des gouvermurs 
< hinoừ ? 

R. I.es gouvernenrs ebinois ĩurenl en génẻral mamais parce 
quils voulaient s’enrichir et que 1’Empereur de Chine ne 
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pouvait pas contròler leurs actes par suite de ĩréquentes 
rẻvoltes. Cependant quelques-uns eurent une administration 
bieníaisante. : Tich-quang enseigna au peuple la moraltì 
conĩucẻenne. Nhâm-diên lui appril les procẻdẻs de culiure et 
les rites de mariage. Sĩ-nhiẽp -s’occupa de son instructìon. 

19. Quels íurent les grands gènéraux chinois ? 

R. Mã.viện, Cao-bién, Lưu-phirơng el Lơu cung. 

Les révoltes et les périodes d’indépendance 
pendánt la domỉnation ehinoise 

20. Combien y eul-il de guerres d’indépendance enlreprises 
par les Annamites durant la domination chinoise ? 

R. II y en eut trois : les rẻvoltes des sceurs Trưng, 0e 
Lý-bi et de Ngô-quyên. 

12 Quelle fut la cause commune de ces révoltes ? 

R. La mauvaise admini>tralion des gouverneurs cbinois. 

22. Parlez de la réooltt deì sceurs Trvrng. 

R. Un cruel gouverneur chìnois, Tô-địnb, fit tuer Thi-sảch, 
mari de Trirng-trắc. En 40, cette íemme, aidéĩr de sa soeur 
Trirng-nhị et des partisans, battit Tô-định et chassa les* 
Chinois. Elle se procĩama reine, fixa sa capitale ả Mê-linh et 
rẻgna pendant 4 ans^o ả 44). Peu de temps aprẻs, eile 
Alt Vãincue. et tuẻe ainsi que Sã soeur par le général chinois 
Mấ-viện. 

23. Racontez la révolte de Lý-bL 

R. En 541, Lý-Bt ou Bòn dirigea une révolte conlre le 
Gouverneur .ỉhinois Tiêu-lir. II le mit en luite, s’empara de 
la capitale Long-biên el se >proclama empeteur en 544 
sous le tilre de Lỷ-nam-đê. Mais deax ans aprèSr il fut 
vaincu par une armée chinoise commandée par Dương-phiẻu 
et Trần-bả-tiên et mourut bientôt (547). 

24. Que savez-vous de ia réuolte de Ngô-quyền ? 
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R. A la nouveile de 1’assassinal dtì SOII beau-père et bieníaiteur 
Du-orig-diên-nghệ par Kiỗu-công-tiện, l’officier Ngô-quyền mar- 
cha contre l’usurpateur. En 938, il a pu tuer le meurtrier et 
vainquit 1'armée de secours envoyée par le roi du Nam-hán 
sur le íleuve Bạch-đẳng. 

11 mit íin à la dominatiorr chinoise et se proclama empereur 
sous le titre de Tién-ngô-virơng. 

25. Quels íurent les voisins turbulants de 1’Annam qui 
1’enváhiient durarit la domination chinoise ? 

R. Le Champa, royaume du Sud-est ẹt le JYam-chiếu, 
royaume du Norđ-ouest. 


I 

Tableau ehronologique et généalogique 

Des origines ả la fin de la domínalion chỉnoise. 


Dỵn&stie des Hềng-Bàny (fin en 258 av. J. c.) 
18 rois (Hùng'Vu- 0 -ng; 


Dynastie des Thục (258 — 207 av. J. c.) 
1 roi ; An-dirơng-viro-ng 


Dynastie des Triệu : 5 rois (207 — 111 av. J. C.J 
Fondaleur : 1. Triệu-võ-Ỳu-ơng í207— 137 av. J. c.) 

1 70 ans de rẻgné 

2. Ti iệu-văn-vưo-ng (137 — 129 av. J. c.) 

3. Triệu-minh Vữờng (125 - llá av J. c^i 


4. Triệu-ai-viroaig (112 av. J. c.) 5. Triệu-vir<r-íig-Jtiên đửc (111 ív. J, CỀ 
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•Ịère Domination chinoise : lẻ™ période (sous les 
Hán - 111 av. J. G. - 39 ap. J. c.) 

Rểvolte des sceurs Trưng (40-44) 
lère Péi‘iode d’indépendance : \ reine: Trưng-lrẵc. 

iẻre Domination chinoise : 2« période (sous les 
Hán, Ngụy, Ngô, Tấn, Tề, Tống, Lương — 44-544) 

Rẻoolte de Lỳ-bi ou Lỷ-bôn : 3 rois el 1 usurpateur (544-602) 
2 e Période d’indépendance : 

Fondãleur : 1. Lỷ-bôn (544-548) 

Ị Usurpateur : Triệu-quang-phục 
I (548-549) 

2, Lý-thiện-bảo (549-555) 

1 

3. Lỷ-phật-lử (général de Lý-bôn) (555*602) 
lère Domination chinoừe: 3e période (sous les Bướng 602-938) 


II - LES DYNASTIES NATIONALES 
Dynastie des Ngô (939-965) 

26, ' Que marque 1’avẻnemenl de b/gô-quyần ? 

R. L’avènemenl de Ngô-quỵền (939) marque le commence' 
raent de la pẻriode d’indépendance dans 1’histoiré d’Ánnam. 

27 . Parleỉ de la dynastie des Ngôi 
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• R. Devenu roi, lỴgô-quyền ẻtablit la capitale à Cồ*loa. II 
organisa le pays et mourut après 6 ans de règne. La 
couronne fut alors usurpée par Dnơng-tam-kha qui fut délrôné 
en 950 par Xiro-ng-văn. A la mort de celui-ci, le pays lomba 
en pleine anarchie par limpuissance dft son successeur (965). 
Ainsi commenọa la période des douze Sứ-quân. 

28. Qu'est-ce que les douze Sử-qaân ? 

R. Ge íurent les douze chefs qui s’etaient déclarés 
indẻpendants dans les diverses régions du royaume durant le 
dẻclin de la dynastie des Ngô. Ilỉ lutlèreũt les uns contre 
les autres et furent enfin soumis par Tun des chefs puissants 
Đinh-bộ-lĩnh. 

Dynastie des Đỉnh (968-980 ) 

29. ^Que savez-vous dọ Đinh-bộ-lĩnh ? 

R. Après avoir soumis les douze Sứ-quân, Đinh-bộ-lĩnh 
se prtclama empereur sous le titre de Đinh-tiên-hoảng, appela 
son roỵaume Đại-cồ-việt et établit sa capitale à lloa-hr. Il 
promulgua des ỉoỉs et organisa l'armée. II fut assassináe en 
979 paf Bỗ-thi;h qui usurpa le trône. Le meurlrier fut pris 
et tuẻ ; le ‘second - fils du roi fut intronisé, mais il fut 
dẻtrônổ bienlôt par Lê-hoàn. 

Dynastie des Lê antérieurs (980-1009) 

30 C.omment Lê hoàn réussit-il ả se faire proclamer roi ? 

R. Duranl le règne du jeune coi ÍHnb-tuàn, Lê hoân 
rẻussit à vaincre les dignĩlaires de la cour L’Empereur de 
Chine, sẻtanỉrendu compte de la situation de 1’Annam, décida 
d’y envoyer une expédition. Lê-hoản organisa une armée de 
rẻsistance commandée par Phạm-cự-lượng. Avant de partir*. le 
généralissime rassembla les officiers el les Iroupes pour leur 
exposer le danger de la situation et réussit à proclamer Lề- 
boản Empereur. 
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31. Quelle dynaslie ĩonda Lê-hoàn 7 

R. Lè-boàn monta SUI’ le trône sous le titre de Lê-dại.bànl). 
II foada la courte dynastie des Lé antérieurs (980-1009) qui 
comprit 3 IOÌS dont deux successeurs : bê-trung-lôn et Lê-long- 
đĩnh Surnommé Lê ngoạ-lriểu. 

32. Que fit Lê-đại-bành avec la Chine, avec le Champa ? 
R. Lê-đại-hảnh vainquit rarmẻe ohinoise ả Ghi-lăng et 

envoya une ambassade deraander l’investiture de la Cbine. 
II dirigea une expédilion contre le Champa qui dut payer 
régulièrement le Iribut. 

33. Que savez-vous de Lê-ngoạ trìầu ? 

R. Lê-ngcạ-lnều fut 1'un des rois les plus cruels de 
1’Annam: il imagina les amusemenls les plus barbares et 
infligea aux prisonniers !es peines le j plus inhumaỉncs. II 
fui appelé Ngoạ-lriều (roi coưché), car iỉ ful obligé de reater 
couehé pour donner ses *audiences ả cause des maladies 
occasionnées par ses débauches. 

Dỵnastie des Lý (1010-1225) 

34. Dans quelles circonstances Lý-công-uằn fut-il proclaraẻ 
roi ? 

' R. Après la mort de Lê-nơoạ-trièu, comme son fils élail 
Irop jeuné pour exercer le pouvoir, les digaitaires de lã cour 
oílrirenl, la couronne ả Lỷ-công-uần qui íonda ainsi la 
dynastie des Lý antẻrieurs. 

35. Cotnbien de temps dura la dynastie đes Lý antèrieursỉ 
R. C’esjt la prexiẻre des grandes dynasties nationales. Elle 

dura 215 ans ốt compril 8 rois et une reine. Elle fut 
renversẻe par les Trần en 1225. 

36. Comment sappelẻrent le pays, la capilale sous le s 

4 ĩ 

R,. Le pays s’appela Đại-việt èt laíapitale fut ặ Thăng-long» 
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37. Quelle esl 1’origine du nom' « Thổng-long » ? 

R. Littẻralement ĩhăng-long nĩfie « dragon planant » : 
Lorsque la jonque du roi Lý-thái-lồ ariiva devant 1'ancienne capi- 
tale Đại-la, on vit un dragon d'or s’élever dans les airs et planer 
au-dessus de lã ville. Considérant ce phénomẻne comme un 
bon présage, le roi chaụgea le nora de Dại-la en celui de 
Thăng-long. 

38. La dynaslie des Lý antérieurs fut-elle importanle ? 

R. HU©* fut importante par ses expéditions militaires ; 

vicloires SUI' les Chinois et sur les Chams, et par Torganisation 
admini-ílrative du pays : adminstration, armée, impôls loiă 
réorgíinisés, enseignemenl des Garactẻres chinois règlemenlé 
(conslruclion du Văn-miêu, création du Quốc-tử-giám, ouverlure 
de» concours liltéraires) 

89. Que savez-vous de la reine Lý-chiêu-hoàng ? 

R' Le dernier roi Lý devint Con, abdiqua la couronne en 
íaveur de sa Tille, Phậl-kim àgée de 7 ans. Celle-ci monta 
Sur le Erône sous le nom de Lỷ-chiêu-hoàng. Elle ẻpousa 
Trần.cảnh qui devinl le fondaleur de la dynasLie des Trẩn 
0225) 

Dỵnastie des Trần (1225-1413) 

Les Hồ ( 1400-1407) 

40. Quelle fut 1’importance de la dynasli? diis Trần ĩ 
R. La dynasiie des Trần fut importania par les exploils et 

par 1’ceuvre dorganisntion ĩnlérieure. Elle régna de 1225 ả 
1413 avec une interrupiion di* 8 ans causée par 1’usurpation 
des HỒ et compta 12 rois. 

41. Que savez-vous des rois de la dynastie des Trán? 

R. Les premiers souverains comme Thái-tôn et Nbần-lỗn 

soccupẻrent activemenl de 1’organisalion du royaume et 
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lultẻrent victorieuseraent contre la Cbine et le Clnmpa. Mais 
les derniers rois, à partir de Dq-lôn, íưrent mous et ĩaibles. 
Le pouvoir royal fut alors u^urpé en 1400 par Hồ-quý-ly. 

42. Parlez de la latte contre ỉex i\ỉnngo's. 

R. La lutte contre !es> Mongols fut aeharnẻe el héroĩque. 
Les Mongols d'une force phy^ique remirquable, avec leur bons 
archers et leurs bons cavaliers, essaỵèrent denvahir 1’Annam, 
Dabord vainqueurs, ils furent ensuite battus par Trần-quốc- 
tuàn el ses lieutenant 1 : et décimés par les maladies. 

43. Que fit Hò-quỳ ly après son avènement ? 

R. Devenu roi, llồ-quý-ly soccupa de rẻorganiser le 
royaume et lulta eontre les ctiaras. 

44. Quelle fut 1’oeavre d'o>'ganhation des Trán ĩ 

R. Les Trần organisèrenl le piys, Lxẻrent la hìẻrarchie 
mandarinale, rélablirent les concours liltéraires, règlemenlẻrent 
les impôts, sbccupèrent de rannée, de la constructíon des 
digues. 

45. Que savez-vous des depx đerniers Trân ? 

R. Après la capturè des Hồ, Trần-đế-quĩ se proclama 
roi et tnarcha contre les Chinois. D’úbord viclorieux, il fut 
ensuite. vaincu et pris. Son neveu Quỉ-khoảng conlinua la 
lutte, mais li fut égaletneni pris et emmené en Chine. 

La domination dẻs Minh (1414-1427) 

47. Quel fut le gouvernernent chinois pendant la dernière 
domin .lion chinoỉse ? 

R. Pendant la dernière dominalion chinoise, les gonverneurs 
chinois élablirent un régime de cruaulés et d'exactions,.appelẻ 
«terreurn; ils accablèrent le peuple de lourds impỏts et 
decrasantes corvées et lui interdirent les habiludes nalionates: 
costume, laquage des dents, bẻlel. 

48. Qu’arriva-l-i) ả la suite de ces exactions? 
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R. Ces exaclions provoquèrent le soulèvement des Annamites. 
En 1418, Lê-lợi se mit à leur tète, et, aprèẫ 10 an* de 
luite acharnẻe, il cbassa les Chinois II se proclama empereur 
en 1428. 

Dỵnastie des Lê postérieurs (1428-1527) 

49. Combien de périodes comprend la dynaslie des Lê 
'postèrieurs ? 

R. Elle comprend deux pẻriodes séparécs pas 1’asurpation 
des Mạc. Elle dura 258 ans, de 1428 à 1786. 

50. Que furenl les rois de la dynaslie des Lê poslẻrieurs ? 

li. Cette dynastie comprend 27 rois, La premiẻre période 

en comprend 9 dọnt les plus remarquables furent Lê-thái-lồ, 
íondateur et Lê-thánh-lôu ; les 4 autres incapables mirenl le 
désordre dans le pays. Les 14 derniers souverains de la 
deuxième pẻriode ne régnèrent que de nom, le pouvoir royal 
élaut enlre les mains des Trịnh. 

51. Quelles furenl les rể form.es adminừtratives rẻalisẻes 
sou? les Lê ? 

R. Les Lè onl réorganisẻ radminislration des provinces 
avec un corps d'inspecteurs, établi six minislères • à la 
capitale. promulguề le code Hồng-đửc et rẻglemenlé les impôls. 

52. Quelles furent les léỊormes économiques el sociales ? 

R. Lê-lbảnh-tôn encộuragea l’agricullure, créa J’assistance 
médicale, réíorma les coutumes, développa l’enseignement el 
les leltres. 

53. Cite'/, .les grands lettrés qui ont illustrẻ rẻpoque des Lề. 

R. L’hĨ5torien Ngỏ-sĩ-liên el les ẻcdvains Nguyền-trẵi et 

Nguy In-bính-khiêm. 
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II 

Tableau chroRologique et généaỉogique 


Les dynasties nalionales. 


Dyn istie des A 'gò : 3 rois et 1 usurpateur <939 965) 

Fondafeur: 1. Ngô-qnyền ou Tién-ngò-vương (939-944) 
Usurpateur : Dirơng-tam-kha t915-950) 

Uậii-ngô-vưQ'ng 

T ĩ 

t. Thiên-sách-vươũg (951-951) 3. Nam-tẩn-virơng (951-96^) 

(Les deux ĩ;ẻgnẻrent conjoinfement de 951 à 951 


Période des douze Sứ-quâa (965-9^8) 


Dynasỉie des Đinh: 2 rois (968-980) 
Pondateur : 1. Đinh-liên-hoảng (968-979) 

1 

2. Binh-đẽ toàn (Đĩnh-tuàn) (979-980) 


Dynastie des Lể antérieurs : 3 rois (980-1009) 
Fondateur : 1. Lê đại-hànb (980-1005) 

} 

1 * 1 

2.* Lê trung-tôn (lOOo) 3. Lê-long-đĩnh ou Lê-ngọa-trìều 

(1005-1009) 
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Dyanstie des lỹ : 8 rois et 1 reine (1010-1225/ 

Fondateur: 1. Lý-thái-lổ (1010-1028) 

1 

2. Lý-thải-tôn (1028-1054) 

I 

3 /Lý-thảnh-tôn (1054-1072; 
l 

4. Lỷ-nhân-lôn (frère aĩnẻ du 3 e roi - 1072-1127) 

I. 

5. Lỷ-thần-tôn (neveu du 4 e roi - 1127-1138; 

ì 

6. Lỷ-anh-tôn (1138-1175) 

I 

7. Lý-cao-lôn (1175-1210) 

1 

8. Lý-huệ-lôn (1210-1224) 

1 

9. Reiní : Lỷ-chiêu-hoàng (1224-1225) 


Dynastie des Trăn: 14 rois (1225-1413; 
Fondateur : 1. Trần-thái-tôn (1225-1258) 

1 

2. Trần-thảnh-lôn (1258-1278) 

1 

3. Trầo-fihân-tôn (1278-1293) 

l 

4. Trân-anh-tôn (1293-1314) 

1 

5. Trần-minh-lôn (1314-1329) 
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Trắn-minh-tôn 

1 

1 I r ỉ 

6. Trân-hiùn-tôn 7. Trần-dụ-tôn 8. Trẳn-rghệ-tôn 9. Trân-đuê-tỗa 
(1329-1341) (1341-1370) (1370-1372) (1372-1377) 

__Ị__ 1 

I Ị 10. Trầu-đè-hiện 

Ị I (1377-1388) 

13. Trẳu-đê-quí 11. Trân-thuận-tôn 

(1407-1409) (1388-1398) 

l l 

14. Trán-đè-qui-khoáng 12. Tráti-lhiẾu-dè 

(neveu du 13® roi - 1409-1413) (1398-1400) 


ưsurpaíion des. Hồ (\400-1407) 

1. liồ-quý-ly (1400-1401) 

1 

2. Hồ-hản-lbirơng (1401-1407) 


2 e Dominatioa chinoừe (sous les Minh-1414-1418) 


Guerre (1’ind-ểpendánce de Lê lợi (1418-1428) 


Dynastỉe des Lé postérieurs (lẻre pẻriode) ỉ 10 rois (142ÍM527) 
Fondateur V 1. Lê-lhảl-tồ v 1428-1433) 
l 

2. Ụê-lhải-tôn (1433-1442) 

1 

1 “ t 

3. Lè-nhảu-tôn (1442-1459) 4. hê-thảnh-tôn (1460 1497) 

1 

ề. Lê-hiếa-lôn (1497-1504) 
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Lê-hiên lôn 
1 


6. Lê-túc-tôu (1501J 7. Lê-uy-mục-dè (1504-1509) 

1 

8. Lê-lruxrng-dụrc-dể 
(neveu du 5 e roi) (1509-1516) 
1 


9. 1.0-chiẻU'tỏn (1516-1522) 10. I.ê-thung (Cong-hoàng) 

(2 neveux da 8» roi) (1522-1527) 


m-LESTEMPS MODERNES 
Usurpation des Mạe (1527-1592) 

54. Comment Mạc-đấng-dung put-il usurper le trône des 
Lê ? 

R. -Les crimes et les débauches de Lê-uy-mục, la faiblesse 
de Trirơng-dự-c-đế et de Lê-chiêu-tôn provoquèrent des rẻvoltes 
dans le pays. Mạc-đăng-dung eul 1’occasion de se rendre maĩtre 
des rtbelles et accapara peu à peu le pouvoir. En i52-7, il lua 
Lê-chiêu-tôn et se proclama roi. 

55. b’usurpation des Mạc dura-t-elie longtomps ? 

R. Elle dura 65 ans ('1527-159 2) et comprit 5 rois. 

56. Comment finil-elle ? 

R. En 1533, un mandarỉũ du Thanli-hóa, Nguyễn-kim 
proclama roi Lê-Niuh. Aprẻs la mort de celui-ci, les Lê aidés' 
des Trịnh, réussirenl ả s‘emparer de la capitale ('1592), 
dổtruisant ainsi la puissance des Mạc. Troỉs derniers roịs 
Mạc se succẻdèrent ả Cao-bằng jusqu’en 1677. 



Les Nguyên et íes Trinh 

57. Quelle fut Vorigine des Nguyễn et des Trịnh ? 

R. Nguyễn-kim eut pour íils Nguyễn-hoàng, et pour gendre 
le gẻnổral Trịnh-kilm. Aprẻs la mort de son beau père, 
celui-ci devint loul puissant auprès du souverain Lê ; il éloigna 
son beau frère Nguyep-hoàng en le nommant gouverneur du 
Thuận-hoả. 

58. Quelle était ỉa vérilable cause de ỉa íutte enlre les 
Nguyễn el les Trịnh ? 

11. La vẽritable cause de lã lutte élait rambũion des deux 
íamilles qui ehercbaìent ả accroìlre leur puissance l’une au 
délrimenl de l’aulre. Les Trịnh prétendaient faire respecter 
l’aulorité des Lê méconnue par les Nguyễn ; les Ngu}ễn 
prétendaieul rendre aux Lê le pouvoir usurpẻ par les Tiịnh. 

59. Parlez de la lutte enlre les Nguyễn et les Trịnh. 

fj. La lulte, commèncẻe en 1627, fut acharnẻe de part et 
d’autre. Dans 1’espace d'undemi-siècle, c'étaient des alternalives 
de succẻs et de déíaites; finalement les Trinh durent accepter 
le Sông Gianh comme limitô de leur domaine; rebulẻs par la 
nêsistance hérioque des Nguyễn et fatiguẻs par le fúne$te climat 
du Sud, ils durent suspendre les hostilités pendant un siècle. 

60. Que firenl le? Trịnh au Tonkin pendant la Irêve de 
cent ans ? 

R. Au Tonkin, les Trịnh agissaient en véritables maỉlres. 
En mèrne temps qu’ils déLruisaienl les Mạc et comballaienl les 
Ngu)ễn, ils l'irent des Téíbrmes dans l administralion du pays. 
Mais ils abusèrent de leur pouvoir pour opprimer les souverains 
Lé, soulevant ainsi de nombreuses révoltes. 

61. Que íirent les Nguyễn au Sud ? 

R. Les Nguyễn, de leur côlể, sappliquèrent ả organíser le 
pays' et à élendre leur domaine vers le Sud. Ils conquirent le 
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resle da Champa et semparèreot d’une grande parlie du 
Cambodge pour íormer la Basse-Cochinchine. 

Les Eupopéens en Indochine 

6á. A parlir de quelle époque les Européeiis vinrent-ils 
s etablir en Indochine Ỹ 

R. Les Européens vinrent sẻíablir en Indochine A parlir 
da 17e sỉẻcle. Les commergants ('Porlugiiis, íiollandais, Franẹais, 
Ạnglais) vinrent les premiers et s’installèrent d’abord en 
Cochinchine, ả Fa';fo, puis au Tonkin ả Hirng-yên. Le s 
missionnaires arrivẻrent dồs le 16® siècle, raais ils ne 
s’instalièrenl dans le pays qu’ả parlir du siècle suivant. Les plus 
remarquables furent Alevandre de Rhodes et l’Evêque d’Adran. 

Les Tây-scrn — Fin des Lê et des Trịnh 

63. Parlez de la réuolte des Tây-sơn. 

R. Après la mort du Seigneur de ưochinchine Võ-vương, 
le pouvoir passa au jeune roi II 'ệ-viTOTig qui fut placẻ souS 
la tutelle de TiưoMg-phúc^oan. Ladministration tyrannique 
de ce 1 'égent soulevaen 1771 la révolle des troií íiẻres Tây-sơn 
(Nguyễn-văn-nhạc, Ngiiycn-\ăn-Iíi et Nguyển-văn-hnệJ. En 
1773 les Tày—crn semparỏrent de Qui-nhoÝi et battirent leS 
troupes royaies Ert 1777, ils luẻrent le Stìign^ur Nguyễn et 
conquirent la Basse-Cochincliine ; il« marchèrent sur Huế qu’ils 
enlevèrent aux Tonkinois en 1786 ; puis conlinuant leur 
marche vers le Nord, ils s’emparẻrent de Hauoĩ. détiuisant 
ainsi les Trịnh. Apiẻs avoir défaít larmẻe chinoise venue au 
secours du dernier Lê, ĩls se paitagẻrent lè pays pour 
rẻgoer : Huệ au Nord (Bíe-binh-viróvig,), Nhạc au cenire 
(Trung-irơng-hoảng-dế) et Lữ au Sud (fìôn;í-điiih‘Virơng^. Les 
Tây-sơn rẻgnèrenl ainsi jusqu’en 1802, Gelte année, lé demíer 
roi Nguyễn-quang-toẳn fut captưré et livré ả Nguyễn-ảnb qui 
ọuvril la période Gia-)ong. 
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UEvêque cTAdran et Nguỵễn-ánh 

61. Quelle était la situaiion de Nguyễn-ảnh ả partirde 1781. 

R. Àprès sa défaite de 1782, NguJễn-ảnỉi s’enfuit dans 
l’ìle de Phú-quốc. Poursuivi par les Tẵy-sơn, il dul passer 
d’un ìlot à 1’aulre. Au cours de ces va-et-vìent, il rencoulia 
deux fois son ami, 1’Evêque d’Adran, fugitif comme lui. 
Apiès des tentalives inlruclueuses, les ressources élanl épuisẻes, 
il se décida à demander le secours de la Prance par 
1’inlermédiaire de son ami. 

65. Quel fut le rẻsultat des démarches de 1'Evểque d’Adran 
auprès du roi de France ? 

R. L’Evêque d’Adran alla en France ; accompagnẻ du prinee 
Cảnh. 11 y lít des démarches qui abouũrent ả la signalure ả 
Versailles d’un irailé d’alliance offensive et déỉensive Ợ8 
Novembre 1787). 

66. Quelles sont les principales clauses du trailẻ de Versaìlles ? 

R. Par le Irailé de Versaiiles, le roi de France sengageait 

ả accorder les secours • au roi de Cochinchine. Celui-ci lui 
cẻderait, en revanche, le port de Tourane et l’ìle de Poulo- 
Condore et đes avanlages commerciaux dans le pays. Mais 
ce trailé ne put être exẻcutẻ. 

67. En. quoí consislait le secours apporlé par 1’Evêque 
d’Adran à Nguyễn-ảnh ? 

R. L’Evêque d’Adran, n’aynnt pu oblenir le secours olĩicie! 
qu’il espérait. se mit ả organiser par ses propres moyens 
une vẻrịtable expẻdilion en faveur de Nguyễn-ảnh i * des 
navires, des armes ẹt munitions et un corps de volonlạires 
ừanọais dont Ies plus cẻlẻbres íurent Olivier de Puymanel, 
payot, Vannier el Cliaigrreau. 

68. De. quoi soccupèrent les voloutaires fianọais ãu pays 
d’Annam ? 



R. Ils sbccupòrent de la íbrlilication des villes, de la 
construction des navires, de rorganisation des troupes de terre 
et de mer et devinrent les auxiliaires précieux de Gỉa-long. 

La lutte entre les Nguỵễn et les Tâỵ-sơn 

G9. Pourquoi .Vguyễn-ảnh put-il reconquérir Saĩgon et la 
Basse Coehinchine ? 

R. Par suite de a liscor le entre les frères Tày-sơn. Nguyễn- 
ảnh, rentrẻ de Siam, pul recoriqưérir Saĩgon et toute la Basse- 
Cochinehine qu'il se mit ả Qrganiser et ả mettre en valeur. 

70. Qu’entendez-vóus par « gueircs de ỉ>aison » ? 

R. A partir dô 1792, presque lous les ans, dès que la 
moUíSon du Sud était éiablie, le roi de Cochinchine dirigeait 
une expéditiou vers le Nord, s’e,nparait de quelques dislricts, 
forlifiait cértnins poiuts, puis retournait au Sud lorsque, la 
mauvaise saison venue, la mousson du Nord s’établissait. 

71, Parlez d'Alexandre de Rhodes 

R. Alexandre de Rhodes • fut le .lésuite franọais le plus 
remarquable en Indocbine. II a séjourné à Goa, cà Malacca, 
à Macao, et fut envoyé en mission en Coeliinchine en 1624. 
II ỉut ensuite envoyé au Tonkin où il demeurait 3 ans 
('1627-1630). Ghassé par les Trịnh, il rentra ả Macao En 
16l0, ìl fut envoyé de nouveau en Cochinehine, mais il dul 
parlir bientôt. Cependant, duranl 4 ans et demi, il fil 
plusieurs voyages dans le pays. II quitta déíinilivemenl la 
Cochinchine en 1645 et mourut en 1660 dans sa nouvelle 
mission en Perse. Alexandre de Rho les prit une connaissance 
approlbndie de la langue, des moeui‘5, du caraclère de? 
Annamites ainsi que de rhistoire du pays. 11 a contribuó 
pour une grande part ả 1’invention đũ Quốc-ngữ*. 

72“. Que savez-vous- de 1'Evèque d’Adran f 

R. Pierre-Joseph-Géorges Pigneau de Béhaine, ordonnẻ 
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prêlre en 1765, fut envoỵé !a même année en mission en 
Cochinchine. Ểais !es troubles du pays 1’obligẻrent à Iransíérer 
en juin 1770 son séminaire à Pondicbéry. La même annẻe, 
il fut nommé Evèque d’Adran et s’embarqua pour la 
Cocbinchine en 1775. Les troubles conlinuèrent toujours. 
L’Evêque dut se rẻlugier dans le golfe de Siam où il rencontia, 
deux fois, en 1784, le roi de Cochinchine, Nguyễn-ảnh, 

échappant aux p&ursuiles de 1'ennemi. 11 proposa au roi de 

demander secuurs à la France. Accompagnố du prince cảnh, 
il quitta la Cocbinrbine en 1784 ; il arriva en France en 

1787 où il oblintde Louis XVI la signature du trailé de Versailles 
(28 novembre 1787/ Cependant ce Iraité ne put clre exécutẻ. 
Alors l’Evêque d’Adran se mit à organiser par ses propres 
moyens une expédilion en faveur de Ngujen-ánb. Grâce à ce 
secours, le roi de Cochinchihe pul reconquérir lout le pays 
dAnnam el ouviit la pẻriode Gia-Iong en 1802. 

Malheủreusement, 1’Evêque d’Adran mourut de dỵsepterie le 9 
oclobre 1799 ả Qui nhơn, à l’âge de 57 ans et dix mois, 
n’ayant pu voir la nouvelle phase de succỏs couronnẻe par le 
triomphe de Nguỵễn-únh. 

Le Triomphe de NguỴễR-ánh 

73. Quand commenọa le Triomphe de Nguỵễn-ánh ? 

R. Le Triompbe de Nguyễn ảnh commenẹa à partir de 1799. 

74. Quelles furent ses grandẽs ưictoires ? 

R. En 1799, Nguyễn-ảnh assiégea Qui-nhơn et 1’enleva; 
en 1801, il marcha sur Huế dont ii s'enaỉ>ara et mit en íuite 
le roi des Tâỵ-sơn, Nguỵễn-quang-toần ỉ en 1802, il entra 
triompbalement à Hanoĩ. 
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III 

TABLEAU CHRONOLOGIQUE 
Les Temps Modernes 

Usurpalion de ĩ Mạc (1527-1592) 

1. Mạc-đăng-dung (1527-1529) 

2. Mạc-đăng-doanh (1550-1540) 

3. Mạc-phủc-hẳi (1541-1546) 

4. Mạc-phúc-nguyên (1546-1561) 

5. Mạc-mậu-hợp <'1562-1592) 


Les Lê (1533-1548) 

(rois de nom) 


Lê-trang-tôn (1533-1548) 
Lê-trung-lôn (1548-1556,) 
Lê-anh-lôn (1556-1573 
Lê-thề-lôn (1573-1599) 
Lê-kínb-lôn (1599-1619) 
Lê-thần-tồn (1619-1643) 
Lê-chàn-tôn (1643-1649) 
Lê-thần-tỏn (1649*1662) 
Lẽ-huýền-lôn (1662-1671) 


bè-gia-tôn (1671-1675) 
Lê-hi-íôn (1675-1705) 
Lê-dụ-tôn (1705-1729) 
Lê-đế-duy-phinrng (1729-1732’ 
Lê-tbuần-tôn (1732-1735) 
Lê-ý-tôn (1735-1740) 
Lê-hiền-lôn (1740 1786) 
Lê-mẫn-đế (1786-1788) 


Les Nguyễn (1558-1778) Les Trịnh (1539-1787) 

Nguyễn-kim, fondaleur, res- 
taurateur des Lê, gouverneur Fondateur ,* 

du Thaqh-hóa (mort en 1545). Tr|nh-kiềm (1539-1569) 
Nguyền-hoàng ou Tiên-virơng Trịnh-cối (1569-1570) 
(1558-1613) Txịnh-lùng (1570-1623) 
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Les Nguỵễn (suite) 

Sãi-vương (1613-1635) 
Thượng-vương (1635-1648) 

Hiền-vương (1648-1687) 
Nghĩa vương (1687-1691; 
Minh-vương (1691-1725,) 
Ninh-vương (17251738) 

Võ vương (1738-1765) 
Bịnh-vưcrng (1765-17781 


Les Tpịnh (suitej 


TrỊnh-trảng (1623-1657) 
Trinh-lạc vl657-lt)82) 
Trịnh-căn 1682-1709) 
Trịnh cương (1709-1729) 
Trịnh-giang (1729-17401 
Trịnh-doanh (1740-1767) 
Trịnh-sâm (1767-1782) 
Trịnh-cản (1782) 

Trịnh-Khải (1782-1786) 
Trịnh-bồng (1786-1787) 


Les Tâỵ-sơri (1777-1S02) 

Nguyễn-văn-nhạc Nguyễn-văn.huệ Nguyen-văn-!ữ 

(roi du Centre ; (roi du Nord : (roi du Sud 1 

Trung-ưo'iig-boàDg-dè) Bắc Bình-Vươug) Bông-địuh-Virong) 

( 1778 - 1793 ) ( 1788 - 1792 ) ( 1786 ) 


Nguyễn-quang-Toần 

( 1792 - 1802 ) 
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IV-L’EPOQUE CONTEMPORA1NE 
Règne de Gia-Long (1802-1820 

75. Pendant conobien de temps, Nguyễn-Ảnh avait-il guerroỵẻ? 

R. Nguyễn-Áph avait guerroyé 25 ans 

76 A quelie date s’ouvrit le règne de Gia-Long ? 

R. Après la victoire complète, Nguyễn-Ánb ouvrit le rè- 
gne de Gia-Long, le l er juin 1802 ; en 1803 il reẹut riuv< stilute 
de 1’Empereur de Chine, et en 1806, il prit le titre d’Empereur. 

77. Corament Gia Long trouva-t-il le pays dès SOII 
avẻnement ? 

R. Le royaume lui dệsorganisẻ après 27 ans de’ Iroubles. 
II n’y avait plus de justioe, de cullures, d impôts, de re- 
gislres publics, de titres de propriélé. Les roules, les ponls 
n’ẻtaient plus entretenus ; la piralerie remplaẹait la loi, 

78. Que fit-il alors ? 

R Gia-Long mit de 1’ordre parlout. 

79. Quelle íut l'organisation administrative du pays ? 

R. L’empire fut divisẻ en 23 Irần, 4 doanh et 3 đạo 
qui Ibrmaient au Nord le Bẳc-Thành avec Tbăng-Long pour 
capitale, et au Sud le Gia-định-thành aveơ Gia-định pour 
capitale. La résidence du roi fut ả Thửa-lhiên ('11 uể actuel) 
Les provinces furent adminlslrẻes par un gouverneur Clrấn- 
thủ; assisté d’un juge (ký-lục) et d’un trésoder (cai-bạ) el 
divisẻes en phu, huyện ou thâu avec des cantons ou deõ 
communes. 

80. Que sa.vez-vous de radministralion centrale ? 

R. Gia-Long íìxa sa capitale à íiuế. L’administra(ion des 
aíTaires civiles ẻuit dirigée par le Đại-llọs”Sĩ, preraier pré- 
sident des 6 minislères : lnlérieur ('tìộ lại)i íìnances (hộ 
hộ), rites (bộ lễ), guerre (bộ binh), juslice v bộ hình), tra- 
vaux publics (bộ công). L’adaiinistralion cenlrale ẻtait com- 



plélée par le Secrálariat royẩl (Thi-lbir-việrv, le Conseil de 
Censure /'Bô-sát-viện) et la Dìrection des alĩaires économi- 
ques (Tài-chínb). L’adminislralion des aííaires militaires étail 
dirigée par un Trung-quàn. 

81. Citez d’autres organisations sous Gia-Long. 

R. Gia-Long rélablit les íìnances en dressant les rôles 

d’inscrits et les registres fonciers, en rẻorganisant les impôls 
el en reconstiluant les biens communaux ; il promulgua le 

Gode Gia-Long en 1815 ; il soccupa de 1’enseigneinent en 
crẻant le Quốc-lử-giảm el des écoles, en rétablissanl les 

examens provinciaux et régionaux ; il ũl réparer des digues, 
des routes, des ponls, construire des ciladelles ; il s’intẻ- 
ressa des travaux bistoriques et géographiques. 

82. Que turenl les rapports entre 1’Annam et la Chine 
sous Gia Long ? 

R Gia - Long vécut ea paĩx avec la Chine. II envoya 

Trịnh-hoài-đửc en ambassade à pẻkin pour se re^.onnaỉtre 
tribntaire du Géleste Empire. L’Empereur Gia-Khảnb lui fit 
remeltre un sceau d'argent dorẻ et appela le pays Việl-Dam. 
Le tribut dẹvait êlre envoyẻ tous les deux ans et 1'bommage 
rendu tous les quatre ans. 

Mais celte investilure fle la Chine sur 1’Annam cessait 
en 1885 par l’intervenlion de la Franee. 

83. Gia-Long vécut-il en paix avec ses voisins du Sud-ouest ĩ 

R. Non, Gia-Long eut des diíĩicultés avec ses voisins du 
Sud-onest. Le Siam, proQlant des embarras de Nguyễn-Ấnh 
pendant la lutte conlre les Tây-Sơn, lenta de dominer le 
Carabodge. Méconlent dẻ voỉr le roí cambodgien, Nặc-ông- 
Cbân. demander l*investiture ả l’Empéreur d Annam, le roi, du 
Siam envahit le pays. Gia-Long envoya le vice-roi Ị.ê-iản- 
Duyệt au secours du roi «ambodgien, Les Sìamois se reti~ 
rèrent et une forte -garnison fut laissée au Cambodge. 
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Les roitelets laotiens s’acquiltẻrent également de leurs devoĩrs 
de tribulaires vis-ả-vis de Gia-Long. 

84. Cornment Gia-Long traita-t-il les Frangais qui restè- 
rent à sa cour ? 

R, Gia-long traita bien les quelques Franọais qui restèrenl 
ả sa coui: après la mort de 1’Evêque d’Adran : Chaigneau, 
Vunnier, De Forsans el Despiau. 11 chercha ả favoriser, ả 
partir de 1817, les relalions comraerciales entre la France 
et rAnnam. 

85. Quet est le caractère de Gia-Long ? 

R. Gia-Long ẻlait guerricr, courageux, organisateur inlel- 
ligent et habile, mais il étail dur pour le peuple. 

86. Quand mourut Gia-Long ? 

R. Gia-Long mourut le 3 íévrier 1820. 

Les successeurs immédiats de Gia-Long 

87. Quels íurent \es successeurs immédiatít de Gia-long? 

R. Minh mạng (1820-1841), Thiệu-trị (1841-1847) et Tự- 

đửc (1847-1883). 

88. Quelles' ĩurent les rẻformes administrativeỊ rẻalĩsées 
sous Minh-mạng ĩ 

R. A la capitale íurent crẻẻs le Secrélariat royal (Nộỉ-cảc) 
et le Conseil secret (Cơ-mật-viện). Les provinres /urent 
adminislrẻes par un tổng-đốc ou un tuần-phủ, UỈI bố-chãnh et 
un án-sảt. te doctorat (hội-thí) íut ouverl et le bureau des 
Annales (Quốc-sỉr-quản) crẻé. 

89. Quelles lurent les principales révoltes sous Minh-mạng ì 

R. Un grand nombre de révoltẽs intérieures se produisirent 
sous Minh-mạng, comme celles de Lê-diìy-lương et de Aông- 
văn-Ván au Tonkin í mais la plusMmportante fut celle de 
Lè-văn-khôỉ ; celuí-ci sVmpara de Saĩgen et Se rendit maìíre 
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de toute la Basse.Cochinchine; celle-rẻvolte ne fut rêprimẻe 
qu’au bout de deux ans de lutle achârnẻe (l83o-l835 

90. Pourquoi la France lut-elle amenée A uilervenir ei 
Annam ? 

R. Parce que les successeurs de Gia long se monlrèrent 
hosliles ả la France. 

91 Mỉnh^Mạng fut-il en honnis relations avec la France* 

R Non, il refusa, en 1821, la propO'ilion que fit Cbai- 
gneau au nom de la France sur la ronclusion d’nn traitẻ 
de commeree avec l’Annam. 11 se montra hostile aux enlre- 
prises commerciales ửanọaisís et promulgua plusieurs ẻdits 
de persẻcution conlte les Chrẻtiens. 

92. Quand mourut Minh-mạng ? 

R. Minh-mạng mourut en 1841 à la suite d’une chule de 
cheval, ả râge de 50 ans et après un règne de 20 ans. 

93. Sous quel' rẻgne la France fit-elle les premières 
démonslrations militaires et pourquoi 7 

R Sous Thiệu-trị la France fit les premiẻres démonslralions 
militaires parce qu’elle fut ẻmue par les persẻcutions des chrẻtiens 
sous Minh-mạng. Les ÍYẻgales íranọaises dẻtruisỉrent ỉa flotlille 
annamite à Tourane en 1847. 

94. Que íit Thiệu-trị pour se venger de la deslruclion de 
sa flottil!e ? 

R. Furieux, Thiệu-trị mit à prix la lẻte des missionnaires. 

95. En quelle année Thiệu-trị mourul-il ? 

R. Thiệu-trị mourut en 1847, après 6 ans de rẻgne í la 
couronne passa à Tự-đức. 

96. Quelle fut rattitúde de Tự-đửc vis-à-vis des chrélỉens ? 

R. Tự-đửc se monlra très hostile aux chrétiens et continua 

les persẻculions. II reíusa de négocier les rẻclamations du 
Gouvernemenỉ franọais ả la cour de Huề. Ainsi une expẻdition 
trangaise fut décidée contre 1'Annam. L’Espagne qui avait 
égaleraent des missionnaires se joignit aussi ả elle. 
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Conquête des 3 provinces orĩentales de 
la Cochinchine par la France 

97. A. quoi la France et 1’Espagne se décídèrent-elles pour 
venger les massacres des cbrétiens 7 

R. Pour venger ces massacres, la ílolle Iranco-espagnole com- 
mandée par Rigault de Genopillỵ s’empara de Tourane en 1858, 
et de Saỉgon le 18 íevrier 1859. Bientôt des négocialions 
furent entamẻes par le Gẻnéral Ngu}ễn-tri-Phương, mais elles 
naboutirent à aucun résultat. 

98. Quels furent les évènemenís qui amenèrent Tợ-đớc ả 
signer la paix ? 

R. L/occupation de Tourane et de Saigon par 1’amiral 
Rigault de Genouilly, de Kỷ-hòa et de .Mỹ-lho par 1’arairal 
Charner, de Biên-hòa el de vĩnh long par 1’amiral Bonard ainsi 
que les rẻvoltes intérieures amenèrent Tự-đức à signer, le 5 
juin 1862, la paix ạvec la France et 1’Espagne. 

99 Rẻsumez les principales clauses du traité du 5juin 1862. 

R. Par ce lraité, Tự-đửc céda à la France les 3 provinces 
Oiientales de la Cochinchine (Biên-hòa, Gia-dịnh, bịnh-lưỏ'ng) et 
nie de Poulo-Condơre; ouvrit au commerce írancais et espagnol 
trois ports : Tourane, Balal et Quẳng-yên ; autorisa le libre 
exercice du culle catholique dans le pays ; s’engagea ả payer 
aux deux états européens une indemnilé de guerre de 4 
millions de dollars. 

100. Qu’espẻrait Tự-đír.c après la signalure du trailẻ du 5 
juin 1862 ? 

R. Après la siguature de ee Iraitẻ, Tự.đửcenvo^a en 1863 
en Prance une 'ambassade dirigée’ par Phan.lhanb giản pouc 
négocỉer le rachat des 3 provinces cédées- mais ce. fut sans 
succẻs. 
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Occupatỉon des 3 provinees occỉdenỉales 
de la CochinchÌRe par la France 

101. Pourquoi la France fut-elle amenée à annexer les 3 
provinces occidenlales de la Cocbinchine 7 

H. Les iiisurreclions contre 1’aưiorilẻ íran^aise plus ou moins 
secrẻtement soulenues par la cour de llnê amenèrent 1’amiral 
De La Grandière à occuper en 1867 successivement les 
provinces de Vĩnh-long, Châu đỗc el llà-tiên. Le gouverneur 
Phan-thanh-Giản, après avoir offert ta soumission, se donna 
la mort par le poiscn. 

La Cochinchine sous les amiraux 
gouverneurs 

102. Quels furent les principaux amìraux gouverneurs 
de la Cochinchine 7 

R Bonard, premìer gouverneur et De La Grandière. 

103. Quelles modifications apportèrent-ils à 1’organisatiun 
administrative annarưite ? 

R. L'organisation administralive annamile ful conservẻe avec 
ses phũ, ses huyện, ses ọhefs de canton et ses notables, 
lesqtiels furent placảs sous le conlrôle des inspecteurs des 
affaires indigẻnes ; des écoles íurent ouverles, les anciens 
impôts réorganisés. 

104. Quelles mesures furent-elles prises pour le développement 
économique de la colonie ơochimbinoise ? 

R Saĩgon fut assaini, les voies de communication 
mưltipliẻes, 1’agriculture eỉ 1'induílrie développées. 

105. Dar qui 'et quand furent remplacés les amiraux 
gouverneurs ? 

R. Les amiraux gouverneurs íurent remplacés par des 
gouverneurs civils en 1879. 



106. Quelles furenl les causes des révoltes sous Tự-đửc ? 

R. Les principales causes íurenl; la vivacité des souvenirs 
de Ja dernière dynastỉe nalionale des Lê cbez les Tonkỉiiois, 
1’expansioa au Tonkỉn des bandes de rebelles chinois vaincues 
par les troupes iropériales, ]’accroissement des calamités 
publiques : inondations. íamiiie, etc... 

107 Quelle fut la plus imporlante de ces révoltes ? 

R. Ce ful celle de Lê-phụng soi-disant descendant des Lê 
qui réussil ả ssmparer des provinces côlières duTonkin: Quảng- 
yẻn, Hải-ninh et de quelques iles du littoral (1862) ; mais 
elle iut rẻprimée aprèi une guerre de plusieurs annẻes (1865). 

108. Qu’arriva-t-il aprẻs la répression de celle révolte ? 

R. Les rebelles chinois, survivants ^le 1'insurreclion des Tai- 
ping, envahirent le Tonkin. Hí se dỉvisẻrent en deux bandes: 
les Pavillons Noirs dirigés par Lưu-vĩnh-phủc et les Pavillons 
Jaunes_dii igés par Hoàng-sùng-anh. Les premiers oíĩrirent leurs 
Services au Roi d’Annam qui les accepla pour combaltre les 
derniers. 

Lexpédition de Francis-Garnier au Tonkin 

109. Parlez de 1’expẻdition de Francỉs-Garnier au Tonkin. 

En 1872, un commerọanl írangais, Jean Dupuis^ vil ses 

relalions ' commerciales avec le Yunnan entravées par les 
naandarins annamites qui voulaient lui interdire la roule du 
Fleuve-Rouge. L’amiral Duprẻ, Gouverneur de la Cochỉncbịne, 
envoya au Tonkin le lieulenant de vaisseau Francis-Garnier 
avéc une petite troupe pour obtenir la libre cỉrculaỉỉon sur 
ce cours d'eau; les rapports devinrent biertlôt bosliles ; 
Garnier sempara alors de Hanoĩ (20 novembre (1873) 
’ et successivemrnt de toules les provinces du delta, mais il fut 
tuẻ dans un combat qu'il livra aux Pavillons Noirs (21 
clécembre 1873) 
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110. Résumez les principales clauses du traitẻ du Í5 mars 
i8U. 

R. Aprẻs la mort de Garnier, le Gouvernement íranẹais 
avait rendu aux auloritẻs annarailes les citadelles du Tonkỉn. 
Le 15 mars 1874 fut signẻ entre les deux pays un traitẻ de 
paix qui énonọa le principe du proteclorat ừanẹais sur rAnnain. 
La France s’enqageait ả donner gratuitement ả I’Annam 1’appuì 
nécessaire. pour assurer la sécuritẻ extérieure et intẻrieure. 
L’Annam cédait à la France les six provinces de la Cochinchine, 
autorisait le libre exercice du culte catholique, ouvrait au 
conamerce le Fleuve Rouge et les poris de Thị-nại (Qui-nhơn), 
de Ninh-hải (Haĩpbong) et de Hanoĩ. 

Uexpédition de Henri Rivỉère au Tonkin 

111. Pourquoi la France íut-èlle amenée ả envoyer 
rexpédition de Henri-Riviẻre au Tonkin ? 

R. 0’est pour assurer la protection de ses nationaux et 
affermir son inHuence parce que 1’Annam, faible, fut 
impuissant ả protẻger les commerọants et les voyageurs 
Iranọais, et eontinua à lẻmoigner sa vassalitẻ vis-ả-vis de la Chine. 

112. Que savez-vous de rexpédition de Henri Rivỉère ? 

R. Arrivé au Tonkin le 2 Avril 1882 ả la tête de 300 
hommes, le capitaine de vaỉsseau Henri Riviẻre, en présence 
des marques d’hostilitẻ des mandarins annamites, dut s’empa- 
rer de Hanoĩ (25 avril 1832). Hoảng-Riệu, gouverneur de Ja 
capitale se suicida aprẻs lạ dẻfuite. Les nốgociations íurent 
entamẻes, mais ee fut sanầ succès. Avee un renfort de 750 
hommes, Rivière s’empara de Nam-dinh (HI Mars K83). 
Malheureusement, ả Sồn letour, il fut tué au cours d‘un 
engàgement avec les Pavillons Noirs sur la route de Hoải-điì*c, 
près du Pont de papier (19 Mai 1883). 



Etablissement du proteetorat írangais 
sur 1’Annam. 


113. Quelle fut la décision du gouvernement franẹais après 
la mort de Henri Riviẻre ? 

R. A la nouvelle de la mort de Ilenri Rivière, la France 
se décida ả agir énergiquement, et envoya un reníort au 
Tonkin. llarmand, commissaire général, de concert avec l'ami- 
ral Courbet et le général Bouẽt> bombarda Thuận-an (20 
Aoùt 1883). L’Annam fut' amené à signer le 25 Aoũt 1883 
un traitẻ de paix désigné comrnunémenl sous le nom de 
Traité Uarmand. 

114. Nommez les principales clauses du Traité Harmand. 

R. Par ce traité 1'Annam reconnaissait le prolectorat de lã 

France, mais 1’action íranọatse devait s’exercer plus direc- 
temenl sur le Tonkin que sur 1’Annam. Des rẻsidents fran- 
ẹais íurent placés dans les villes et les cheís-lieux des 
provinces du Tonkin , un seul résident fut placẻ ả íluế, 
et 1’Annam fut diminué des provinces de Thanh-hóa, Nghệ- 
an et Hả-lĩnh incorporées au Tonkin et de celle' de Bình- 
thuận qui fut cédée ả la Gochinchine. 

115. Quelle modiíìcation le íraité Patenôtre apporta-t-il 
au trailẻ Harmand ? 

R. Le Iraitẻ Patenôtre (6 juin 1884) reproduit dans ses 
grandes lignes le traitẻ' Harmand avec la seule modiíìcation 
que les provinces de Thanh-hóa, Nghệ-an, Hả-lĩnh et Bình- 
thuận íurent réineorporẻes ả 1’Adnam. 

116. Pourquoi fa France fut-elle amenẻe, ả propos de 
1’Annam, ả entrer en guerre avec la Chine ? 

R. Parce que la Chine voyait toujòurs d’un oeil hostile 
riniervention de la France en Annam et continuail ả reven- 
diquer son droiC đe suzerainelẻ sur ĨAnnara. 
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117. Quel engagemenĩ prit la Chine sur la Convention 
Fournier ? 

R. Les victoires saccessives remporlỏes pir les troupes fran- 
ẹaises ainenèrent la Ghirie à sigaer la Gonvention Fournier 
(11 Mai 1884) par laquelle elle a’engageait ã relirer immẻ- 
diatempnt les troupes du Tonkin et à le^pecter leỉ> Irailẻs 
déjà conclus oa ÌI conclưre entre la Frrnce et rAnnam. 

118. Quand mourut Tự-Đửc ? 

R. Tir Bức mourut le 17 ịaillet 1888 , après un long 
règne de 86 ans, laissant le royaume amoindri et 1’anarchie 
à la porle du palais. 

Les sueeesseups de Tự-Đửe jusqu’à 
ĩavènement de Đòng-Khánh. 

119. Les successeurs de Tụr-Đức exercèrent-ils réritable- 
ment le pouvoir ? 

R Aprẻs la raorl de Tự Bức, le pouvoir roỵal était enlre 
les mains des deux rẻgents Nguyẻn-văo-Tường et Tôn-lhất- 
Thuyết. ỉls déposèrent successivement le prince héritier 
présomptií Dục-Đửc et le jeune roi Hiệp-Hòa (juillet-novembre 
1883); à la mort de Kiền-pbúc (31 ịuillet 188i), successeur de 
Hiệp-hòa ìls inlronisèrent ứng - Lịch qui prit le litre de 
Hảm-íNghi (Aoũt 1884). 

120. Que savez-vous du Guet-apens de li uế. 

R. Les deux régents Tơò-ng et Thuyêt étaient hostiles au 
rẻgime de proteclorat ừanẹais et s obstinaient ả rẻsìsler, Lors 
de 1’arrivée du général De Courcy ả Huề pour 1’organisalion 
du protectorat, Thuyết íĩt attaquer brusquement la garnison 
íranẹaise de la ciladelle dans la nuil du 5 juillet 1885. Mai s 
les troupes ítanẹaises linient bon et semparẻrenl de ỉa 
capitale d’où Thuyết setait enfui vers ỉe Nord, emmenant 
avec lui le jeune roi Hàm-Nghỉ. Dẻclarant celui-ci déchu, De 
Courcy mit sur le tròne ĩe roi Đồng-Khảnh (1D septembre 1885)' 
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121. Quel était 1’état du pays après l avẻnement de Bồng- 
Khánh ? 

R. Le pays ẻtait loujours troublé par le soulèvemenl des 
lettrés et des anciens mandarins et par les piraleries chinoises. 
Mais ces rẻvoltes íurent rapidement réprimées et le roi Hàra- 
Nghi fut capturé (noveinbre 1888). A ce moment arriva le 
premier Résident Génẻral civil Paul-Bert (2 avril 1886). 

La pacification du pays. 

122. Quelle fut 1’oeuvre de Paul BeYt ĩ 

R. Paul Bert fut envoyé en Annam pour paciíìer le pays 
et organiser le protectorat. II se montra bienyeillant vis-à-vis 
de la population indigène (réduction des corvées, octroi de 
pensions aux soldais blessẻs, indemnilẻs aux provinces ayant 
le plus souffert de la guerre). II íonda ]’Acadẻmie tonkinoise, 
organisa 1’enseignement íranco-annamite, créa un eomitẻ perma- 
nent agricole, commercial et industriel. Paul Bert mourut ả 
Hanoĩ le 11 novembre 1886, quelques mois après son arrivée. 

123. Nornmex les successeurs de Bồng-Khảnh. 

R. A la mort de Bồng-líhảnh (^28 janvier 1889^), Tbành- 
Thái lui succẻda le 31 ìanvier et abdiquâ en 1907 en faveur 
de son fils Duy-tân. Celui-ci fut dẻposé en 1916 et fut 
remplacé par Khẫi-định. A la mort de ce dernier (6 
novembre 1923), son fds lui succéda sous le titre de rẻgne 
Bẳo-đại (8 janvier 1926). 

Protectorat de la France sur le Cambodge 

et le Laos 

124. Par quel trailé fuf ẻlabli le pruleclorat, de )a France 
sur le Cahibodge ? 

R Par le iratíẻ d'Oudong signe entre le roi Norodom et 
ỉạmiral De La Grandiẻre en 1863, 
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125. Par quel traité ce principe fut.il reconnu par le Siam 4 
R. Par le traité de 1867 signẻ entre le Siam et la.France. 

126. Quelles sontles principales clauses du traỉlé d'Oudong ? 
R. Par ce trai té la France s’engageait à mainlenir 1’ordre 

dans le royaume et à le déĩendre contre toute altaque extẻrieure ; 
le roi du Cambodge autorisait le libre exercice du culte 
calholique, accordait aux Franẹais le droit de circuler, de 
s’établir et de possẻder dans le pays. 

127. Rẻsumez les principales clauses du traitẽ de 1884. 
R. Aux termes du traité de 1834 signẻ ẹntre M. Thomson, 

gouverneur de la Cochinchine et le roi Norodom, celui-ci 
s’engageait ả accepter toutes les réformes administratives. 
judiciaires, íinancières et commerciales nẻcessaires à 1’exercice 
du protectorat franọais. 

128. Que savez-vous de 1’organisation du protectorat ữangais 
au Cambodge ? 

R. Les íonctionnaires cambodgiens conlinuent ả administrer 

les provinces sous le contrôle des résiđents ou des rẻsidẹnls 
adjoints nommés par le Gouvernement írangais. Ces 
administrateurs sont placés sous les ordres du Résident 
Supérieur qui a toujours droit d’audience auprẻs du Voi du 
Cambodge. * 

429. Par quels traités le protectorat frangais sur le Laos 
fut-il reconnu par le Siam ? 

R. Par les Irailẻs de 1893 et de 19Q4, le Siam renonẹa 
à toutes prétenlions sur les territoires de la rive gauche du 
Mẻkong et sur les ĩles de ce fleuve, et à ses droils antẻrieurs 
de suzeraineté sur la rágion de Bassac et sur la parlie de la 
princỉpauté de Luang-prabang. 
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V - L’CEUVRE DE LA FRANCE 
AU PAYS D’ANNAM 
Organisation administratíve du pays 

'130. Quel est le système d administralion adopié en 
Cocliínchine ? 

R. La Cochinchine forme une colonie fran<;aise par les 
traités du 5 juin 1862 et du 15 mars 1874. A la base se 
trouve la cominune dirigée par un conseil de notables. 
Plusieurs coinnaunes íorment UI1 canton avec un cbáf (cai- 
tồng) et un sous-chef de canton (phỏ-lồng). La réunion des 
cantons forme une province à la tête de laquelle est l’admi- 
nislrateur aidé d’un certain nombre de tbnctionnaires íranọais 
el annamites, et assisté d‘un conseil provincial. 

Le Gouverneur de la Gochinchine, assislé du Conseil privé 
et du Conseil colonial, administre toute la colonie avec l’aide 
des chefs des Services publics. Les maires adnrinistrent les 
villes de Saĩgon et de Chợ-lớn, assistés d'un Conseil 
muniipal. 

131. Que savez-vơus de 1’organisation administrative du 
Tonkin ? 

R. Le Tonkin est un pays de protectorat d’aprẻs les trai- 
lés du 6 juin 1884. A la base se Irouve la commune dirigée 
par un conseil administratif comraunal (hội-đồng tộc-biều) 
dont le lý-trưỗng exẻcute les dẻcisicns. Plusieurs communes 
forment un canton avec un chef (chánh-tồng) et un sous- 
chef de canton (phó-tồng). Les cantons sont rẻunis en 
cỉrconscriptions (pbủ, huyện ou châu) adrainiatrẻes par un 
Iri-phu, un tri-buyện ou un Iri-châu Les circonscriptions 
sont groupẻes en provinces administrées par les mandarins 
provinciaux (tồng-đốc ou luần-phủ bố-chảnb, thu-ơng-tá) qui 
sont placés sous le contrỗle d’un administrateur - réỉident 
assisté d’un conseil provincial. 
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A la tête du Tonkin est le Rẻsỉdent Supérieur assistẻ 
d’un Conseil du Proleđorat, d'un Coaseil des Intérêts ừanẹais 
économiques et íinanciers et d’une Chatnbre des reprẻsentanls 
du peuple. Les villes de Ilanoĩ, Uaiphong, Nam-định et Haĩduong 
sont administrées par un Conseil municipal élu et prẻsidẻ par 
un administrateur-maíre. Le’s teiTĨtoires militaĩres de Hầi-nĩnh, 
Cao-bàng, Ha giang et Lai-clíàu sont dirigẻs par des officiers. 

13 J 2 V Que devait-être le régime du protectorat en Annam 
daprès le Iraĩlé de 1884? 

R. Aux termes du traité du 6 juin 1884, l’action íranQaise 
devait êlre moins directe en Annam qu’au Tonkin. Cppen- 
dant par les ordonnances royales du 27 septembre 1897 'et 
du 15 Aoùt 1898, le Gouvernement annamite a ẻtẻ amené 
peu à peu à coníier au Gouvernement íranẹais la gestion 
des íìnances et la direction de 1'administralion et de la justice 

133. Parlez du gouvernement annamỉte en Annam. 

R. Le gouvernement annamile comprend, au-dessous du 
roi, à la capitale- le Conseil du Cơ-mật composẻ de 7 mi- 
nistres : Intêrieur (Lại-bộ), Justice (Hình-bộ), Guerre (Binh- 
bộ), Travaux pubỉics (Gông-bộ), Finances ^Hộ-bộ), Rites 
(Lễ-bộ), InstrucUon publique (Học-bộ)7 et dans les provinces, 
les mandarins provincianx (lồng-đốc ou tuán-phủ, bố-chánh, 
ản-sảt), les chefs de circonscriptions Ari-phủ et tri-huyện) et 
les autorités òantonnales el coramunales. 

134. Parlez du gouvernement du protectorat en Annam. 

R Le gouvernement du protectorat est dirigé par le Rẻ- 
sident Supérieur qui contrôle !'administration des minislres 
en présidant les réunions du Cơ-mật ; le Résident Supẻrieur 
contrôle aussi radminislration des provìnces par 1'intermédiaire 
đesRẻsidents qui sont aidés des Conseils provinciaux. ỉl est assistẻ 
d'un Conseilduprotectorat,d’un Conseildes lnlẻrêts ừanẹãìsécono- 
miqueset íìuanciers et d’une Chambre des reprẻsenlaols du peuple- 
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135. Quand fut instituée VUnion Indochinoise ? 

R. L’Union Indochinoise fat instituẻe peu aprẻs ỉa mort 
de Paul-Bert (aoũt 1887,). Elle comprend : les Prolectorals 
da Tonkin, de rAnnam, du Cambodge et du Laos, la colonie 
de la Cochỉnchine et le territoire de Kouang-tchẻou-wan cẻdổ 
à bail par la Chine en 1900. Ces pays forment le Gouver- 
nement Gẻnẻral ả la tête duquel est placé le Gouverneur 
Génẻral de rindochine íranọaise. 

136. Quels sont les pouvoirs et les atMbutions da Gouver- 
neur Général ? 

R. Le Gouverneur Gẻnéral est le dépósitaỉre des pouvoirs 
de la France et gouverne toule l'lndochine ; il est le chef 
de tous les fonclionnaires et de 1’armée ; il organrse les 
Services publics et en contrôle le íonclionnement. 11 prépare 
et administre le budget génẻral. 11 est assisté du grand 
Conseil des Inlérêts économiques et íinanciers de rindocbine 
et du Conseil du Gouvernement. 

137. Comment se répaitissent les déíĩérents Services génểraux 
de 1’lndochine ? 

R. Outre les Cbefs des administrations locales, le Gouver- 
neur Général a sous ses ordres le Secrẻtaire général et les 
chefs des Services généraux qui se répartissent en 5 groupes ; 
1) Les Services politiques (génẻral coramandant des troupes du 
Groupe de rindochine, Commandant de la Division navale, 
Directeur de rAdmiuistration judiciaire), - t - 2 ) les Service s, 
financiers (ỊDirecteur des Finances, Trés.orier génẻral), — 3) 
les Services (ỉscaux (Direcleur des Douanes et Régies, Direc- 
teur des Postes, Tẻlégrkphes et Télẻphones^ — 4‘) les Ser¬ 
vices ẻconomiques (lospecteur gẻnéral des Travaux publỉcs, 
Inspecteuí' général dè rAgricuIture, de 1’Elevage el des 
Forêtsỳ, — ĩ> ) les Services d’assỉstance socỉale (Directeur gé- 
néral de 1’lnslructioa Publiquế. ỉnspecteur général des Services 
Sanilaires ei Mổdicaux). 
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138. Quels sont les conseils techniques du Gouveinement 
Gẻnéral ? 

R. Ce sont : le conseil de dẻíense, le cons il con«ullatif 
de rinslruclion publique, le c,onseil supéiieur d'l y a ièn>s le 
comité consullalií des mines, la commLsion des sites, le 
comité Central du tourisme.- 

139 Enumẻrez les Gouverneurs G 'néraux de rinđochine 
depuis 18§7. 

R. M. M. Constans Richaud, Piquet, De Lanessan, Rous- 
seau, Doumer, Beau, Klơbukowski, Sarraut, Roume, Long, 
Merlin, Varenne, Pasquier. 

140. Depuis quand le Gouverneur Général Pasquier est-il 
enlré en íonction ? 

R. Depuis le 26 Dẻcembre 1928. 

Exploration et mise en valeur du pays. 

141. Pourquoi les Pranẹais ont-ils entrepris l’exploration 
du pays ? 

Ri Parce quils veulent bien connaỉtre le pays afm de 

le mettre en valeur. 

/ 

142. Quelles Jhirent les principales missìotis d’exploration ĩ 
R. Ce furent la missĩọn d’exploralion du Mékong par 

Doudart de Lagrée et Francis Garnier, et cellé d'Auguste 
Paứỉe à laquelle est due rinstallation du protectoral fran- 
ọais au Laos et la première carie de 1’Indochine 

143. Parquoiest poursuỉvie 1’élưde rnélhodique de 1’lndochine? 

R. Elle esl poursuỉvie par divers ■'erviees scientiíìques ĩ le 
Service géographiqae qui pour«uit 1’établissement de la carte 
dẻtaillẻe du paỵs ì le Service géqìogỉque et le Service des 
Mineĩ qui étudient la constitution de son sol et ses res- 
sources miníères * 1'inslìtut scientifique de t ỉndochine qui 
étudie ses ressources animales et végetaleẩ ị iObservatoire de 
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Phù-liễn qui ẻtudie le climat du pays et VEcole franẹaise 
d’Extrême-Orient qui s’occupe des civiiisations de rindochine 
et de rExtrême-Orient. 

144. Que savez-vous du développement économique de 
Hndochine ? 

R. Le Goúvernement franỆais a développẻ les voies de 
communication (roules. digues, canaux, voies ferrées) el les 
moyens de communication (postes, tẻlégraphes, léléphones). 
11 a mullipliẻ les travaux d’irrigation, dassècbement et de 
drainage. II s’est ettorcé daméliorer les procédés de cullure 
et d’élevage et dencourager les entrepris.es agiicoles et in- 
dustrielles par des expositions, des tbires et des concours 
agricoles. 

445. Pourquoi le Gouvernement íianọais a-t-il organisé le 
Service de ƯAssistance mẻdicale Ỹ 

R. Pour faire bénéíìcier les Annamitea đes bienlaits de 
la médecine européenne. 

146. De quoi ce Service est-il cbargé ? 

R, Ce Service est cbaigẻ de donner aux babỉtants des 
consulíations gratuites ; de recevoir les malades et les infir- 
mes dans les élablissements bospỉtalỉers (hôpitaux, ambulances, 
maternités, iníirmeries, dispensaires, lẻproseries, asiles dalié- 
nés) pour leur donner les soins nécessaires ; dbs^urer les 
vaccinations ; de combattre par des mesures eẩicaces les 
épidémies (variole, choléra, elc.. ) ; de protéger la santé 
publique et de répandre les principes élẻmenlaires d’hỵgiène. 

147. Par qui est assurẻ ce Service ? 

R. Par les médecins franfais et indigẻnes civils et milí- 
taires, aidẻs de pharmacieus. de sages-fe.T.mes, d’inf]rmiers 
et d'infirmières. 

148. Corament ưenseignement fraiìco - indigène est-il 
organisẻ ĩ 
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R. Pour élever le niveau intellecluel des Indigẻnes, le 
Gouvernement íranọais a organisẻ 1’enseignement ừanco-indigène 
qui comprend 3 degrés : Au l cr degré se trouvent. les ẻcoles 
communales, les écoles primaừes élémenlaires et les écoles 
primaires de 'plein exercice. 

L'enseignement du 2 e degré comporte lenseignement pri- 
maĩre supẻrieur donné dans ìes collẻges et les écoles nor- 
males et l enseignemenl secondaire local organisé ả Hanoĩ 
et à Saigon. 

ưenseignement supérieur est donné dans les diẩérenles 
écoles supérieures dont 1’ensemble constitue 1’Uníversỉĩẻ de 
Hanoi, créée depuis 1917 par lp Gouverneur Général Albert 
Sarraut. 

A ces enseignements, il faut ajouter 1’enseìgnement pro- 
Ịessionnel donnẻ dans les ácoles proíessionnelles et dans Ies 
écoles d’arts décoraliís. 


TABLEAU CHRONOLOGIQUE ET 
GENÉALOGỈQUE 
LEpoque Contemporaine 


Dynaslie des Nguyễn (1802 ả nos jours) 

Fondateur : 1. Gia-lơng (1802-1820) 

1 

2. Minh*mạng (1820-1841) 

l 

3, Thiệu-trị (1841-1887) 
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3. Thiệu-trị 
1 


11 11 


4. Tự-đức Thụy-thái-viro-ng 6. Hiệp-hỏa Kiên-thải-vơơng 
(1847-1883 1 (1883) Ị 

5. Dục-đức (1883) Ị Ị ị- 

9. Bđng-khánh 7. Kiẻn-phúc 8. Hàm-nghi 
(1885-1889) (1883-1884) (1884-1885) 

l 

10. Thành-thái 12. Khài-định 
^1889 1907) (.1916-1925) 

1 1 


11. Duy-tân 13. Bào-đại 

(1907-1916) (intronisé jănvier 1926) 




HISTOIRE DE FRANCE 


AU 

CERTIF1CAT D’ÉTUDES 
Primaires íranco-indigènes- 


CHAPITRE VI 


HÍSTOIRE DE FRANCE 


I - L/ANTỈQUITÉ 


La Gaule Romaine 

1. Cotnment s’appelait la France il y a 2500 ans ? 

R. Elle ^appelait la Gaule. 

2. Comment ẻtait la Gaule ? 

R. La Gaule était beaucoup plus vaste que * la France 
actuelle, mais elle était couverte cTimmenses marẻcages et de 
forèts impénétrables. 

3. Quel ẻtait le caractẻre des Gauỉoỉs 7 

R. Les Gaulois étaient intellỉgents et courageux, loỵaux et 
gẻnéreux, braves et ẻloquents, fous de guerre et prompts 
au combat, mais ils ne s’entendaient pas entre eux. 

4. Par quel peuple la Gaule fut—elle conquise ? 

R. Elle fut conquise, 50 ans av. J. c. par lès Roraains, 
le plus grand peuple militaire de l’Antiquité. 

5 Pourquoi les Romains s’ẻtablirent-ils en Gaule ĩ 

R. Sous prẻlexte de protẻger les Grecs de Marseille contre 
les Gaulois, le; Romains accoururent el conquirent toule la 
Gaule. 

6. Quels bienfaìts les Roraains apportẻrent-ils en Gaule ? 

R. Les Romains couvrirent lã Gaule de grandes villes, de 
belles'- rợutes, de magnilìques ponts, de Aorissantes cultures. 
Ils y construisirent encore des temples, des théàtres, des 
cirques, des amphitbéảlres, des arcs de triomphe. 
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7. Que ílrent les Romains pour íavoriser 1’instruction ? 

R. lls crẻèrent des ẻooles oủ ils enseignèrent aux Gaulois 

les mathẻmatiques, la grammaire et le latin qui est devenu, 
aprẻs de grands changemenls, la langue íranẹaise. 

8. Les Gaulois étaient-ils heureux sous la domìnation 
romaỉne ? 

R. Oui, parce qu’iỉs jouissaient d’inestimables bienfaits 
que leur apportèreut les Romains: unité, paix, bỉen-être ma- 
tériel, haute cullure artislique et intellectuelle. 

Les monuments gallo-romains 

9 Qu’e$t-ce que ưart 'galỉo-romain ĩ 

R. C’est un art purement romain, un art de conquérants 
désịreux de montrer aux vaincus la puissance de Rome. 

40. Par quoi est-il caractérisé ? 

R. Par une arcbitecture granđiose, puissante, pratique et 
solide. 

41. Quel est, le hut de l’art gallo-romain ? 

R. II a pour bul d’affermir la puissance de Rome en Gaule. 

42. Où se trouvent les moauments j "omairiẵ ? 

R. Surlout en Provence et sur les granđes routes romaines. 

13. Enumérez quelques monuments typiques. 

R. La route de Roncevaux, l’arc de triomphe d’Orange, 
les Arẻnes d’Arles, le Pont du Gard. 

14. Dans quel but fut élevẻ l’arc de triomphe d’Orạnge ? 

R. Dans le but de commémorer la dẻỉaite d’un cheí gaulois. 

15. Par quoi est-il caraclérisẻ ? 

R. Pac sa forme cubique aux angles droits, aux arêtes 
íranches, aux piliers raassifs, percés de trois voutes arron- 
dies et donnant ainsỉ 1’impreísion de solidité et de lourdeur* 

46. A quoi íurent destinées les arènes d’Arles ? 

R. Aux spectacles sanglants, combats de gladíateurs enlre 
eux ou contre des bêtes sauvages^- 
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II. - LE MOYEN-AGE* 


Charlemagne 

17. Que' était le portrait phyỉíique de Charle nagne ? 

R. Charlemagne élait grahd, gros et lobusle. II avait les 
yeux grands el clairs, une longue barbe, la voix perọante. 
C’étaỉt bien “ 1’Empereur ả la barbe ílẹurie ”. 

18. Quel fut le gouvernement de Charlemagne ? 

R. Charlemagne fut un excellent administrateur. ỉl divisa 
ses ẻtals en provinces adminislrẻes par des comtes. Ceux-ci 
ỉurent surveillẻs par des inspecteurs ■ anibulants, lềs Missi 
Dominici. 

19. Qu’était-ce qũe les Capitalnives ? 

R Cétaient de bonnes lois faites par Charlemagne pour 
administrer son pays, 

20 Comment Gharlemagne ĩulta-t-iĩ contre rígnorance ? 

R. II appela ả lui les hommps les plus ẻclairẻs de l’Eu- 
rope entière : le moine Alcuin, le grammairien Pierre de 
Pise, rhistorien Eginhard. 11 fonda de nombreuses écoles 
et rẻpandit rinstruclỉon. 11 prolẻgea et lionora les ẻcrivaios 
les plus illustres de son temps. 

Restauration de 1’Empire d’Occident 

21. Quelles furent les guerpes dè Charleứiagne ? 

R. Charlemagne fìt trois granầes guerres religieuses : 1) 
eontre les Lombar^ds en ĩtalie, parce qu’ils étaienl enneạùỉ 
du pape ; 2 ’) contre les Ạrabes, en Espagne, parce qu’ils 
ẻtaient mahométans ; 3 ) conlre les Sixons, en Allemagne 
parce qu’ils étaient paĩens. 

522. Que comprenait Son EmỊiìre t 

R. Son Empire, trẻs vaste, comprenail la Gaule, la Ger> 
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manie jusqu'ả 1’Elbe, le Nord de 1’Espagne et le Nord de 1 
ritalie. 

23. Quel titre Charlemagne reọut-il l’an 800 Ỹ 

R. L’an 8Ơ0, Charlemagne fut couronnẻ Empereur d’Occi- 
dent, ả Rome, par son alliẻ le pape Léon III. 

24. Quand mourut Charlemagne ĩ 

R. Gharleraagne mourut en 814 à Aix-la-Chapelle. 

La féodalité 

La vie des seigneurs íéodaux 

25. Qu'est-ce que la /éodaỉuẻ ’ 

R. C’est lepoque pendant laquelle, sous la menace des 
invasions, la France se morcela en une íouỉe de seigneu- 
ries vassales du roi, mais en réalité indệpendantes. Elle 
commenẹa au IX® siẻcle, aprẻs la moit de Chailemagne et 
se termina à la fìn du Moyen-Age- 

26. Que comprenait la sociẻlé íéodale ? 

R. Elle conaprenail essentiellement des seigneurs qui vi- 
vaient dans des châteaux-íorts, et des serfs qui vivaient dans 
de misérables cabanes. 

27. Quelle irapression nous donne la vue d’un ehâtean- 
foi-t ? 

R. Elevẻ sur une colline, le chẫteau-fort domine et écrase 
beaucoup plus qu'il ne prolège. Comme un oiseau de proie 
sur un rocher, il donne l’impression de forc.e brutale et de 
cruauté. 

28. Comment ẻtait bâti un château-íorí ? 

R. II élait bâti tout en pierre, rien que pour résister aux 
assauts.. Ses hautes murailles de pierre, ses grosses tours 
et son donjon percés de meurtriẻres et de créneaux dơnnent 
rid,ẻe d’uae exislence rude et triste. 



29. Que «avez-vous des seignpurs tẽodaaaeĩ 

R. Cétaĩent des gens rudes, ignoranls, geossiers et bru- 
taux, qui ne s’occupaient que du culte de la force. 

30. Les seigneurs aimaient-ils la geurre ? Pourquoi ? 

R. Au moins une fois par an, au prinlemps, ils diri- 
geaient une campagne contre les voisins, pour des questions 
íutiles, pour le proíìt ou pour le simple plaisir de se battre, 
dẻtrnisant ainsi les rẻcolles, incendiant les maisons, tuant 
les paỵsans qui vivaient sur le domaine de leurs ennemis. 

31. Que faisaient-ils pour passer leur temps ? 

■R. Ils passaient leur temps dans des íestins, des distrac- 
tions mẻdiocres, des jeux, des fêtes (tournoísJ ou ả la chasse. 

32. Comment ẻtait radministration đes seigneurs 7 

R. Leur admỉnislralion ẻtait redoutable: la justice ẻtait 
brulale, les impồts élaient lourds et ne servaient qu’ả sub- 
venir aux frais de coùteuses fêtes et chasses. 

33. Le peuple souffrait-il pendant la íéodalilẻ ? 

R. II souiĩrait de la misère, de rinsécurité, de 1’ignorance, 
de la íaraine et des ẻpidémies. 

34. Qu’esl-ce que la Trẻot de Dieu 1 

R. C'est la loi religieuse promulguée- en 1041 par laquelle 
1’Eglise réfi'énait les lureurs des seigneurs en leur déíendant 
tout acte de violence ou dboslililé du mercredi soir au 
lundi raatin. La permission de se ballre fut ainsi rẻduite 
ả 80 jours par an. 

35. Qu’est-ce que' la Chevalerie ? 

R. C’est la milice teligieusé orgdniỉée au XI® siẻcle par 
TEglise dans le but de rendre les raoeurs mòỉns ruầes, d« 
développer le ằentíraent de 1’honneur, l esprii de vaíliance et 
de générosRé envers les faibles. 

36. Qu’est-ce qu'un eheoaliet • 7 

R. cẻtait un seigneur armẻ par 1’Eglise et qui devail 



s*engager à se battre contre les Infidèles et ả protéger. les 
íaibles. 

Les Croisades: rencontre de 1’Orient 
et de 1’Occident 


37. Qu’appelle-t-on Croisades ì 

H. On appelle Croỉsades les grandes expéđitions entreprises 
par les ppuples chréliens dEurope pour délivrer Jẻrusalem' 
tombée aux mains des Íníidèles. 

38. Quel fut lfr but dès Croisades Ỹ 

R. Les Croisades íurent expédiées contre les Turcs d’Asie, 
Musulmans lanatiques qui maltraitaient les pèlerins chrẻtiens 
pour leur arracher la villô sainte de Jérusalem et pour les 
'empêcher danéantir la civilisalion chrétienne en Eưrope. 

39. Coinbien ỵ eut-il de Croisades ? 

R. II y en eut huil: la première se termina par la prise 
de dérusalem, la quatrième aboutit a la destruction de l’Em- 
pirè grec, les autres eurent pour but de reprendre les Lieux 
Saints aux Musulmanổ et de délruire leur puissance. 

40. Quelles íurent les conséquences des Croisade^, 

R. Les Croisades ont manquẻ leur but, mais elles eurent 
dôs conséquences hcureuses d’aífaiblir la pẻodalilẻ et de meltre 
en prẻsence les deux civilisations d’Orient et d Occident. 

Un grand roi capẻtien : Saint-Louis 

41. VerS quelle ẻpoque régnait Saint-Louis? 

R. Au XI11« sìècle 0226-1270). • 

42. Quel étail le portrait raoral de Saint-Louis ? 

R. Saint-Louis avaĩt une pbysionomie douee et tranquille 
où se lisaient la bonlé et la ửancbíse. II se mòntra en tou- 
le occasion loyal el jusle et prolégea le peuple contre l*injus- 
tice des seigneurs. 
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43. Quel ẻlait le prestige de la rogautẻ jranẹaise ĩ 

p Les vertus de Saint-Louis lui assurẻrent une renom- 
mée uriiverselle. Les autres souverains le prenaient pour juge 
dans leụrs diffẻrends- 

44 Où mourut Saint-Louis ? 

R. Saint-Louis mourut de la pe le devant Tuuis en 1270, 
au cours de la Se Croisade. 

La naissance du sentiment national ỉ 
Jeanne d’Arc. 

45. Que savez-vous de Jeanne ri’At‘c ? 

R. Jeanne d’Are ẻlait une pauvre íille de laboureur nẻe 
à Domrémy, en Lorraine. Emue par d’incessanls meurtreằ, 
massacres, pillages el d horribles misères, el!e alla trouver 
ả Chinon le dauphin Charles dont elle oblint la mission 
de reconquérir le royaurne occupé par les Anglais. 

46. Que vous rappellent ces Irois noms: Orlẻnns , Reiniế í, 
Compỉègne 7 

R. Jeanne d’Arc leva le siège dOrléans le s Mai 1429 
et chassa les Anglais des alenlours; après la vicloire d’0r- 
lẻans, Charles fut sacrẻ ả Reims le 17 juillet 1429 et devint 
le roi Charles Vll ; échouant au siège de Paris, Jeanne 
d’Arc ỉut prise en 1430 à Compiègne et vendue aux Anglais 
par le duc de Bourgogne. 

47. Comment mourut Jeanne d.'Arc 1 

R. Jeanne d’Arc, caplỉve, fut Iransportée ả Rouen où elle 
fut brúlée vi ve le 30 Mai 1430. 

48 La mort de Jeanne d’Arc ralentit-elle rẻlan palriotique 
des Franẹais 7 

R. Non, elle fit naìtre dans le pays un senliment nouveau, 
le patriotisme qui rapprocha tous leẹ Franọais et fortifỉa le 
pouvoir royal. 
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49. Charles VII continaa-t-il 1’oeuvre de 1 héroíne ? 

R. Charles VII continua sagement son oeuvre et réussit ả 
chasser les Anglais de la France (1453,). 

Le rayonnement de la cỉvílisation írangalse 
à la.fin du MoỴen-Age. — Les Villes 

50. Qu'est-ce que les oilles du Moyen-Age ? 

R. Cétaient cTanciennes villes romaines ou des villes nẻes 
autour des châteaux-íorts et des 'ĩouvents. Elles forraaient la 
propriẻlẻ des seigneurs. 

51. Qu’est-ce que les communes ? 

R. Cétaient des villes formées au Moyen-Age par les bour- 
geois qui réussirent ả obtenir de leurs seigneurs une charte 
de commune leur acrordant le droit de se gouverner eux-mêmes. 

52. Gomment íaisaienl les bourgeois pour obtenir une charte ? 
R. Ils payẻrent à leurs spigneurs' de íortes sommes en ce 

qui concerne les impôt 1 :, la ju«tice. 

53. Le roi encouragea-t-il la íormation des communes ĩ 
Pourquoi f 

R. Oui> parce que le roi voulut affaiblir les seigneurs. 

54. Comment étaient administrées les conanuunes ? 

R. Les communes étaient adnainislrées par une municipalité. 
Leurs maìtres étaient choisis parmi les riches bourgeois et ils 
étaient durs pour les petils ouvriers 

55. Á quoi ressemblaient les communes ? 

R. Les communes ressenablaient à de grands châteaux- 
lorts avec leurs raurailles épaisses, leurs millces, leur beíĩroi, 
leur banniẻre, leurs armoiries et leur sceau. 

56. Comment étaient les rues des villes t 

R. £es rues des villes, aux maisons à pignon, ẻtaient 
tortueuses, sales et sombres, souvent désolẻes par la peste 
et les incendỉes. 
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Les foires 

57. Que savez-vous du comraerce en France au Xll e siẻcle ? 
R Au Xlle siècle, le commerce reprit son essor en 

France. De grands marchés, de vastes halles furent cons- 
truits, de nombreuses foires furent ouvertes dans les cenlres 
imporlants. 

58. Où se tenaient les f'oires ? 

R. Elles se tenaient tanlôt en pleine campagne, sous des 
tentes, lantôt dans des lieux íermẻs de murs où les bouti- 
ques formaient des quartiers. 

59. Parlez de la /oìre du Ltndit. 

. R. C était la plus ancienne et la plus cẻlèbre. qui se tenait 
sur la terre de 1’abbaye de Saint-Denis.Elle commencait le 
11 juin et durait quirize jours On ỵ trouvait les bouliques 
de toutes les villes de France.' On s’y rendail non-seulement 
pour acheter, mais pour banqueter, regarder les acrobates, 
les baladinS; les montreurs de chiens savants ou d aniraaux 
íẻroces, écouter les jongleurs et v les troubadours. 

Les universités; Primauté de runivepsité 
de Paris 

60. ưêtude ẻtait-elle íacile au Moyen-Age ? 

R. Elle était très difficile parce que les livres étaient peu 
nombreux. 

II n’y avait que les manuscrits qui coùtaient fort clier ; seules 
les abbayes possẻdaient des bibliothẻques. 

61. Qui écrivait les manuscrils ? 

R. C’étaient les moines et‘les religieuses qui ẻcrivaient à 
la main, en ẻcriture gotbique sur des íeuilles de parchemin. 

62. Quelles furent les premìères éeoles ? 

R. Ce íurent les écoles des moines dans les couvents fécoles 
monastiques). 
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63. Comment travaillaient les eníauís ? 

R. Les enfants travaillaient dans une salle commune, assis 
à terre ou sur des boltes de paille, placẻs sous la surveil- 
lance d’un clerc âgẻ. Le coupable était battu de verges. 
ặ 64. Quand se íbrma-l-il des universités ? 

R. II se forma des universités à parlir du commencement 
du Xllle siẻclc. 

65. Quel était le but des unĩversités ? 

R. c etait pour grouper les maĩtres el les étudiants d’une 
mème vílle. 

65. Quelle fut fa plus eélồbve universitẻ ? 

R. .Ce fut la première Universúé de Paris sur laquelle se 
modelẻreot loutes les autres. 

67. Quels privilẻges avail 1’Université de Paris ? 

R. Elle avait ses tribuuaux parliculiers et íorma dans 
le Toyaume et dans 1’Eglise une sorte d’Etat autonome. 

68. Comment étaient les éludiants ? 

R Les étudiants étaient fort indisciplinés et fort tapageurs; 
ils se querellaient 1'réquemment avec les paysans, les bour- 
geois, la police. Lefe éludiants pauvres se íaisaient don^ịi- 
tiques ou mendianls. 

69. Quelle étàit 1’importance dèf 1’Université de Paris ? 

R. Elle comptait 20.000 étudiants et fit de Paris le grand 
íoyer intellectuel de la France et de toute 1’Europe. 

Léglise romane. 

70. Qu’est-ce que l’art ro man 1 

R. C’est un art tout opposé ả I’art romain, un art na- 
tional, un art monaslique^ 

71. Pai 4 quoi est caractérisẻe une église romane ? 

R. Une église romane est caiactẻrisée par ses nefs étroites, se s 
voùtes, ses fenêtresv ses portails construits sur des arcs en 
plein cintre. Elle est massive, ỉourde et sotnbie. 



- 57 - 


La cathédrale gothique 

72. Par quoi sexplique le passage de I’art roman à 
l'art golhique ? 

R. II s'exp!iqup par la transíbrmation de la sociẻtổ et 
de la menlalité,- 

73. Qnelle est 1’origine de l'art gothìque ? 

R. L’art golhique ou ogival, ou ịustement art ửanọais est 
originaire de l’Ilede-France. 

74. Par quoỉ l’art gothique s’oppose-t-il à l’art rom an t 

R. II s’oppose ả l’art roman par sa légèrelẻ, sa nimiẻre, 

sa dẻcoralion somptueuse, son exubérance. 

75. Dans quoi réside le principe gẻnérateur de l’art gothique ? 

R. Son principe générateur réside dans la structure ogivale 

de la voíile : elle découĩe tout entière de la découverte de la 
voiìte sur nervures ou croisée d ogive, entraĩnant 1’emploi de 
l’arc brisẻ et des arcs-boutants. 

76. Nommez quelques cathẻdrales gothiques célèbres 
avec íett?'ả-\:aracléristiques ? 

R. La Sainte~Chapelle-de Saiat-Louís à Parỉs, la 
la cathẻdrale de Rđims. Ces caihédrales sont élancẻes, 
beaucoup plus hautes que larges, avec des tours très élevếes, 
de plus en plus lẻgẻres ; l’arc en ogive plus ẻlevổ remplace 
l’arc roman trapu ; entre les piliers sont dimmenses baies 
garnies de vitraux aux riches couleurs qui resplendissent 
au soleỉl. 


Les grahdes ỉnventions 

77. Nommel les irois grandes itiủeíitions de la fin du 
Moyeu-Age? 

R. La boussole, la poudrồ, le papìer et 1’imprimerie. 

78. En quoi consistait la boussole 1 
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R. Elle consislait en une aiguille aimanlẻe placẻe sur un 
morceau de liẻge. Elle ẻtait connue des Chinois depuis très 
longtemps et, vers 1300, elle fut perleclionnée par un ỉtalien 
d’Amalfi. 

79. A quoi sert la boussole ?' 

R. Elle permet aux marins de s’orienler en pleine mer 
par tous les lemps. La découverte de rAmẻrique fut due aussi 
ả son invention. 

80. Qu’est-ce que la poudre ? 

R. C’esl un mélange de charbon, de soufre et de salpêtre, 
emploỵẻ depuis longtemps par les Chinois dans les feux d’arlifice. 
Les Arabes lui donnèrent la force explosive ; les Florentins 
et les Anglais rutilisèrenl au XIV 0 siècle pour lancer des obus 
et d’autres proịectiles. 

81. Quand apparut le papier ? 

R. Le papier apparut au XV e siècle ; il élait fait avec des 
chiffons. 

82. Par qui fut invenlẻe ưiinprimerie ? 

R. L'imprimerie fut inventẻe par Jean Gutenberg vers 1450. 
* 83. Quelles furent les conséquences de celte inveatian ? 

R. Cette invention multiplia les livres qui coùlẻrent beaucoup 
'moins cher que les manuscrits et aida ainsì à la diffusìon de 
1’instruction. 


III - LES TEMPS MODẸRNES 


Les découvertes maritimes 

84. A quoí turenĩ dues les découverles nlaritimes ? 
R. Eiles ỉurent dues à 1’inveution dẹ la boussole 
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85. Quelles sont les prineipales dẽcouvertes marìtimeế? 

R. II y a en 3 : la découverte de 1'Amc‘r'que en 1492 
par Christophe' Colomb qui traver«a 1’Océan Atlanlique; la 
déeouverte de la roi te Oíientaỉe de <? ĩntle* en 1497 par 
Vasco đe Gama qui coniourna ]’Afrique en doublant le cap 
de Honne-Espérance; le ooyage autoui du monde en 3 
ans par Maqeưan qui doubla la poinle du Sud de l'Amẻ- 
rique et traversa tout 1'Océan Pacifique (1519-1522). 

86. Quelles en lurenl les conséquences ? 

R. Elles accrurent aux Européens de nouvelles richesses 
dans les pays nouveaux ; elles provoquèrent un prodigieux 
essor du commerce et de rindustrie et de íécondes richesses 
scientiíìques.' 

La Renaissance íranẹaise 

87. Qu’est-ce qup la ỉlenaissanee Jranẹaise ? 

R. C’est la rẻnovation litỉéraire, arlistique et scỉentiíìque 
qui se produisit en Erance au x»v* siècle sous linlluence 
de la culture antique rpmiì.e en honneur. 

Síẳr Quelles sont ses. principales eauses ? 

R. Ce sont : les guenes d’Ilalíe qui mirent les Erahọuis en 
présence des meiveilles de ce pays; I'iĩivention de 1'imprì- 
merie qui vulgarisa les oeuvres des grands génies de 1’antỉ- 
quitẻ ; les dẻcouverles mantimes quị facihtỏrent 1’échange des 
idées. 

89. Que $avez-vous de la Renaissanee litlẻraire en France ? 

R. En Erance, Rabelais, Calvin, Montaigne écrivirent des 

ouvrages en prose ; la Pléiade, sociélẻ coraposée de jeunes 
poẻles (Ronsard, Du Bellay) se proposa de vivifier la langue 
írangaise; Frangois l er fonda le Collège de France pour en- 
courager les hautes éludes litlérairaires et scientiGques. 

90. Quel titre a mẻritẻ Frừnẹois 'lM 1 et pourquoi ? 
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R. Franẹois l er a méritẻ le ti tre đe ĩ Père des I.ettrẽs» 
parce qu’il protégea les Arts et les Letlres et fit admettre à sa 
cour tous les bommes de lálent : architectes, sculpteurs, 
peintres-, poètes. 

Les résidences royales 

91. Citez des artistes jranẹais de la Renaissance avec 
leur ceuvres ? 

R. Le grand arcbitecte de Pierre LescoL bâtit le Louvre, 
Philibert Delorme bâtit les Tuileries; les sculpteurs Jean 
Goujon et Germain Pilon íirent de belles statues ;■ Bernard 
Palissy íabriqua d’admirables plals de laĩence. 

92. Les. ehâèeauíữ de la Renaissance ressemblaient-ils 
aux cbâteaux-forts de la féodalité ? 

R. Non, les châteaux-íorts de la rẻodalitẻ ẻlaient de s 
chàteaưx de plaisance; ils avaient aussi des tours, mais bien 
moins grosses et terminẻes pai' de jolis clochelons; ils furenl 
ornés de sculptures, de peintures, de broderies. 

93. Citez les plus ee‘lìbres chầleaaE de la Renaissance ? 

R. Ce sont les résidences royales du .Louvre et des Tuilepies 

à Paris; les cbàteaux de la Loire : Chambord, BloiS/ Am- 
boise, Cbenonceaux, Azay-le-Rideau ; la magnifique galerie àu 
bord de Teau le long de ỉa Seine 


Le XVII® slèele: Prépondẻranee politique 
de la France en Europe 

Henrỉ IV fl589-1610) 


94. // nrì IV ful-ĩl un bon roi ? 

Ré Henrỉ 1Y fut un bon roi du XVII® ầiẻcle. Aveo 1’aide 
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de son minislre et amỉ Sully, ỉlenri IV a rétabli la paix 
dans le royautne troublẻ pendant 40 annẻes de guerre cìvile; 
il travailla à remettre Porđre dans les Pinanees et ả encou- 
rager ragricùlture, il dẻveloppa 1’induslrie, re*laura le cotmneree 
et introduisit en ?rance rinđt lr'ie de la t‘l cHlr du 
velours. Le royaume ^tait red' venn riclie 1 'i JÌ' 0 < èiv, 

95 Comcneni ỈUOUIUI-ÌI ì 

R , 11 fut lué, en 1‘hO, dan 5 une rue dtí i'aris par un 
cathoiique ỉanatique et à demi-fou, Ravaillac, 

Riehelỉeu (1624-1642) 

98. Que . savez-vous de Richelieu ? 

R. Richẹlieu est le plus grand ministre qu’ait eu la France 
monarchique. Pendant dix-huit ans, il fut le vẻritable maìlre 
du paỵs auquel il donna le prertũer rang en Enrope. 

97., Quel? fnrent-les irois actes de la politique de Richelieu? 

R. Pour que Louis XIII fùt puissant en France et res- 
pectẻ en Europe, Richelieu détruisit le parti politique que 
íormaient les proteslanls: ,soumil la noblesse qui refusait 
dobẻir au''roi; abaissa lá puissanle maison d’Autriche. 

98. Pourquoi Richelieu lutta-rt-il conlre les nobles ? 

R. Parce que les nobles ne travaillaient qu’ả accroĩtre 
leur puissance au détriment de celle du roi. 

99. Dans quel but Rechelieu ĩìt-il la guerre à la maison 
d’Aulriche ?, 

Jl. Dans le but de ralíạiblir, parce C|ue 1’Aulrisbe étaĩt 
pour la France une perpẻluelle menace par 'sa. pmissance. 

100. Quelle fut ưceuvre UitẩrỊure de Richelieu ? 

R. lì íonđa rAcadẻmie íranẹaise composée de grands 
écrivains pour 'tềdĩger un dictionnaire de la langue Iranẹaise-. 

101. Quand mourut Richelieu ĩ 

R, II noourut le l er décembre 1642, à l’âge de 57 ans. 



Louis XIV. 


102. A quel âge Louis XỊV succéda-t-il à son pẻre ? 

R. Lonis XIV succẻda ả son père à 1’íìge de 5 ans. La 

rẻgence fut donnée à sa mère, Anne d’Autrũ‘,be qui garda 
le Cardinal Mizarin pour premicr miiii"fre. 

103. Comment était le début du rẻgne de Lòuis XIV ? 

R Le début du pègne de Louis XIV ẻtait brillant, grâce 

aux victoireầ de Turenne et de Conde sur les Autiichiens 
et les Espagnols et gràce à 1 ìabile diplômatie đu ministre 
Mazarin. 

ỊOể. Parlez du gouoetnement persomel de Louis XIV? 

R. Le gouvernement personnel de Louis XIV íommenẹa 
dès la mort de Mazarin en 1661, Louis XIV, qui avait alors 
20 ans, dirigea lui-même les affaires de son royaume et 
s’entoura dexcellents ministres dont les deux principaux fu r 
rent : Colbert, minislre des íìnances et' "Louvoỉs, ministre 
de la guerre. 11 se crut le maìtre des biens et de la vie 
de ses sujets et le représentant de Dieu sur |a -terre. Pour 
se donner de la majesté. il senloura d'une 'tour brillante, 
installée dans le cbâteau de Versailles. Ce fut un roi absolu 
dont la maxime ẻiaìt : « LElat, c’est moi ! )). 

105. Pourquoi a-t-on appelé Louis XIV Louis ỉe Grand 
et son siècle le sìècỉe ãe Louiá XIV ? 

R. Parce que Louis XIV a eu une. atlitude noble et nẻre^ 
qu’il a placé la France au-dessus des nalions européennes, 
qu il a été entouré d’une cour brillante, d’écrivains et d’ar- 
tistes de génie,'et qu’il se‘montra vraìment grand dans les 
circonstances diíGciles et douloureuses. 

lOò. Louis XIV n’a-t-il pas aussi ruiné le pays par la guerre ? 

R. Louis XIV, enivré d orgueil, a soulenu quatre grandes 
guerres qui ont ruinẻ la France : 1° la gnerre de Flandre ; 
2° la guerre de Hollande í 3° la guerre de la Ligue 
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d’Augsbourg ; 4o ; la guerre de la sùccession d’Espagne. 

107. ởomment était la France à la niort de Louis XIV ? 

R. A la morl de Louis XIV (1715), la France était agrandie, 
mais humiliée et ruinée par une dette énorme, ừuil, des guerres 
el des ĩolles dépensts du roi. 

Le XVIlle sfèele: Prépondérance 
intellectueỉỉe de la France 

103. Que savez-vous du règne des lumỉères ? 

R. Au XVIU e siècle, la langue íranẹaise est devenue 
universelle par sa nellelé, sa elarté et sa précision. L’csprU 
franẹais rayonne sur tous les paỵs où l’on accueille les idées 
de liberlẻ de toléranee, de large huminité déíendues par les 
philosophes íranọais. 

109. Pourquoi la France du XVIII' siẻcle se p'ace-1-elle 
à la fête des nations au point de vue de la liuẻrature ? 

R. Parce que les ẻcrivains írangais travaillent infatigablement 
à délruire lé « pnncipe de 1’autorilẻ absolue » et ne veulent 
que la Loi établie sur le Droit et la Justice. 

110. Combien de pẽriodes prẻsenle la liltẻmture da 
XVUI* dìcle ? 

R. Elle présente deux pẻriodes: la première est illustrẻe 
pâr Vollaire et Montesquieu et la seconde par Voltaire et J. J. 
Rousseau. 

111 Quel grand ouvrage publia Monlesquieu ? 

R. Monlesquieu publia ƯEsprỉt jjie ỉois où il traila du 
gouvernement constilulionnel et de la sẻparation des poụvoirs. 

112. Que publia 3. I. RousSeau í 

R. J. J. Rousseau publia le Contrat social dans lequel 
' il demanda 1’ẻgalìtẻ des ciloyens. 
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Le roi Yoltaire 

113. Racontez Ja vie de Voltairel 

R. Voltaire ẻtait un bourgeois riche qui s’occupa d’affaires 
loute sa vie. Dabord, il vẻcut ả Paris ; après une querelle 
avec un noble, il voyagea en Angleterre; puis il fut invitẻ 
par Frédẻric II à sẻjourner ả Berlin ; enfm, il se fixa dans 
une belle propriẻté ả Ferneỵ, près du lacs de Genève, où 
il vẻcut, jusque sous Louis XVII; il passa ses derniers jours 
à Paris où il fut reọu en triomphe. 

114. Quelles sonl les ceuores de Voltaire? 

u. Voltaire est le premier des écrivains du XVIII*' siècle. 
II a íourni la produclion liltéraire la plus considérable et 
^a brillẻ dans tous les genres: tragédie, histoire, conte, cri- 
tique, épopée, philosophie, etc... II a écrit: Mahomeỉ, 
1'histoire de Charles XII, le siẻcle de Louis XIV, 
Candide, Zadig, Memarques S'ir les pensées de Pascal , 
la Henriade, Essai sur les mceurs, DLctionnaire phù 
losophìque. Voltaire lutta enpore contre 1’intolẻrance et 
défenđit les opprimés et les malheĩireux. 

115. Pourquoi Voltaire fut-il appelé « le ro? Voltaire »? 

R. Parce qu’il domina tout son siècle et exerga une 
souveraỉneté intellectuelle SUI* toute 1’Europe. 

Il6y Qu’est-ce que les encyeỉopểdistes ? 

6 . Ce sont des philosophes -scientifiques du XVllI e siẻcle, 
quỉ, S0U3 la direction te Diderot, publièrent 1’encyclopédie des 
connaissances humaines. 



[V - LA RÉVOLUTỈON ET 
UEMPIRE 
Uancien régime. 

117. Comment élait le roi sous Vaicien réqim ? 

R Sous 1’ancien régimc, le roi élait tout. Sơn pouvoir 
ẻlalt absolu. n se regardait comme au dessus des ìois. 11 
rẻsỉdait ả Versailles, entourẻ de toule une misse de courtisans 
erapressẻs ả lui plaire, ả le servir, à 1 'adorer. 

118. Comment ẻlait divisẻe la sociểtéỸ 

R. La socièté était divisée en trois classes inégales et ennemies : 
la Hoblesse, le clergổ et le tiers état. Les privilégiẻs élaien* 
tout, possédaient tout, pouvaient prétendre à tout. Le tiers 
état n’étaiL rien. 

119. Les Franẹais ẻlaient-ils heureux sous 1’ancien régirae ? 

R. Non, ilỉ n’avaient pas de libertẻ personnelle ; la libertẻ 
de conscience n’existait parce que la religion (‘.atholique élait 
seule admise : nul n’avait le droit d'ẻerire ce qu’il peníait; 
les ouvriers ne pouvaient nỉ travailler librement, ni devenir 
patrons ả leur grẻ ; la justice n ẻtait pas égale pour tous ; 
rinslruction n’était pas populaire í- seuls les riches pouvaient 
s’instruire, tandis que les pauvres reslaient dans rignorance. 

Le nouveau rểgime 

l^o. Quand apparul ìe nouaeau régiine ? 

R. Le nouveau régime apparut après la Rẻvolution. 

121 . Gomment est la nation sous le nouveau rẻgime ? 

ft. Sous le nouveau rẻgirae, la nalion est souveraine .* le 
pays se gouverne par 1’intermẻdiaire de dẻputẻs ẻlus. Tous 
leỉ Franọais sont égauX devant la Loi et sont admissibles ả 
toutes dignités selon leurs capacitẻs. 
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122. Quelles libertés a fondẻes le nouveau régime ? 

R. Le nouveau régime a fondé la liberté de conscience, 
la Iiberlẻ personnelle, la liberlé de la presse el la libertẻ 
de travail. 

123. Que savez-vous de la justice, des biens nationaux , 
des ũngôts, de 1’instructìon dans le régime moderne ? 

R. La justice est ẻgale pour lous parce que 1’Etat paỵe 
les juges ; les biens communaux sont vendus au proGt du 
Trésor ; les impôts sont payẻs par toul Je monde ; 1’instruc- 
íion est laique, graluile el obligaloire. 

Les armées de la Révolution. 

124.. Parlez des aimies de la Rểoolution ? 

R La France rẻvolulionDaire dut soulenir une lutle ầchar- 
nẻe contre 1’Europe coalisểe Les soldats des armées íranọai- 
ses, animés du plus pur amour de la Palrie et de lã Liber- 
lẻ, furent invincibles. La Prusse. ballue. se retira la premiẻre. 
Le gẻnẻral Bonaparte remporta d’éclatantes vicloires sur 
1’Autriche et 1’Ângieterre. En 1802 u paix gẻnérale fut 
rẻtablie. Les traités de Lunéville et dAmiens assurèrent ả 
I^Trance ses limites natureỉles et lã suprémaiie en Europe. 

125. Quel fut, pendant la Révolulĩon, le granđ minỉstre 
de la guerre ? 

R. Ce fut Lazare Camot qui dirigea si bien la guerre 
qu’on l’a surnommổ : « VOrganisateuv de la Vìctoire ». 

126. Nommez les cinq grands génóraux de la Rẻoolationĩ 

R. JHoche, Marceau, Kléber. Desaix et le plus illustre de 

tous : Bonaparle. 

127. Qu’esl-ce • que la Marseillaỉse ỉ 

R. La Marseìllaise esl 1’hyrane national íranọais composé 
en 1792 ả Strasbourg par un jeune officier du gẻnie, Rou- 
get de L’ỉsle. Un soldut porta cet hymne de Slrasbourg ả 
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Marseilie. On 1’appelle ãinsi parce qu’un baiaillon marseillais 
le chanla en traversant la France pour venir A Paris. 

Les armées de 1’Empire: 

L’Europe sous la dominalion íranẹaise. 

128. Que se passa-l-il sous ỰEmpire ? 

R. L’Einpire eut aussi à lulter avec acharnemenl conlre 
1'Europe. L’A.ngleterre se montra plus acharnée. Grâce à ses 
olĩiciers et ses soldats dévoués, Bonaparle fut Iongtemps vic- 
torieux. II devint empereur en 1804 sous le nom de Napoléon 
1 er. Après une série d’éclatanles victoires, il domina, en 
1810, presque toute 1’Eui’ope dont il fut le maìlre pendant 
deux ans ; maií il succomba bientôt sous les forces de tou- 
tès les grandes puissances et fut envoyé ả l’ìle d Elbe (18 14 ). 
Napoléon reprit le pouvoir en 1845, mais apiẻs la dé- 
faite de Waterloo, il ful exilẻ à l’ile Sainte-Uélẻne. La 
Krance se Irouvait alors plus pelile qu en 1789. 


V.- UÉPOQÙE CONTEMPORA1NE 

La civilịsation frangaise au XIX e siècle»: 
Le progrès matériel. 

129. Par qui est illustrổ le XĨXe slècle ? 

p. Le XIX" siẻcle est illustré par les grands savants qui 
transíorment le monde par leurs découvertes el leurs invenlions, 

130. Quelles sont les déeouoertes e! Jes inventions de 
ce siècle ? 

R. Ce sont ■: Le ehemin de fer par Georgés Stephen- 
son, Vhèlice des bateause à mpem * par Dallerỵ, ỉa-phare 
par Eresnel, le tẻlégraphe ềlectrique par Ampẻre et 
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Arago, le tổléphone par Graham Bell, ưaoion par Ader, 
le mètier à tisser par Jacquaid. la charrue pảr Dom- 
basle, la lampe cles mineurs par Davy. 

131. Quels sont les bieníails de la Science? 

R. La Science rend la vie íacile et conforiab|e. Grâce ả 
ses merveilles, 1’industrie, le commerce, lagriculture et la 
médecine font de notables progrès qui améliorent les con- 
dilions matèrielles de la vie et répandent le bien-être. 

132. Citez les artistes de la preraiète raoilié du Xlịe 
siècle ? 

R. Les arts ílorissaient pendant la première moitié du 
XlXe siècle. Citons le sculpteur célèbre Rude, le dessina- 
teur impeccable Ingres, le puissant coloriste Eugène De- 
lacroíse, le peinlre de batailles le baron Gros. 

Les grands écrivains : Victor Hugo. 

133. Pourquoi dit-on que le XlXe siẻcle est le dẻbut 
d’une rẻoolution littẻraire ? 

R. Parce que les auteurs romantiques sopposent aux 
auleurs classiques. 

134. Quels sont les caractẻres du romantisme ? 

R. Le romantisme est caractérisé par la renaissance du 
lyrisme, par la prệdominance de la sensibilité et de 1'ima- 
gination sur la raison, par rindividualisme. 

135. Nommez les 4 grands poètes lyriqnes du XlX e siècle ? 

R. Lamartine, Victor Hugo, Alửed de Vigny et Alfred de 

Musset. 

133^ Racontez succinlenaent la vie de Victor Hugo ? 

R. Vic or Hugo est le plus illuMre des poẻtes franẹais du 
XIX' siẻele Né ả Besanẹon en 1802. il passa son eníance en 
ỉlalie et en Espagne, puis h Parib'. Dès 1’âge de dix ans, il 
écrivit des vers et ses dons poẻtiques ỉe íirent rapidement 
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chef de la nouvelle école romantique. II s’excella aussi 
dans les drames et les romans,. 11 fưt membre de 1'Acadẻaũe 
et pair de France. Lors du coup d’Elat du 2 décembre 
1851, il quitta Paris pour n’y rentrer qu’en 1870 et oủ 
il vécut jusqu’ả sa mort (1885). 

137. Quelles sonl les piincipaỉes ceuvres de Victor 
Hugo ? 

R. Citons parmi ses poẻsies : Odes et Ballades, les 
Contemplations, la Légende des Siècles,-parmi ses romans : 
Nolre-Dame de Paris, les Misérables, les Travailleurs de la mer, 
parmi ses ceuores dramatiqu.es : Cromwel, Hernani, le Roi 
s’amuse. 

138. Par quoi sont caractérisées ses poésies ? 

R. Par la grandeur des images, la richesse de la rime et 
u proíondeur du senliment. 

139. Qu’est-ce qui fait ỉa gloỉre de Victor ^Hugo ? 

R. L/importance de seằ belles oeuvres, la lulte contre les 
hommes du second Empire, la défense des pauvres el des opprìmẻs. 

140. Que savez-vous des obsèquesdece grand écrioaim 

R. La France lui a fait -de magnifiques' obsèques royales ; 

elle l'a conduit en Iriomphe de 1 Arc de 1’Etoile au Panlbáon. 

Les grands savants: Pasteur 

141. Quel est le plus grande savant du XIX* sièclel 

R. Louis Pasteur. 

142. Quels sont les travạusc de Pasteur 7 

R. Pasleur a découvert des vaocins conlre le cbarbon des 
animaux, le choléra des poules, la rage et la ỉièvre typhoìde* 
et avait complètement renouvelé la mcdeọine. 11 s’occụpa des 
travaux sur les íermenlalions et sur les maladies des vers-à soie, 
íavorisant ainsi 1’induslrie et 1’agiiculture. 
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143. Puurquoi Pasleur mẻnte-t-il le litre de « bien/aiiỏur 
de Vhumanité ĩ 

R. Parce que ses travaux économisent chaque année des 
centaines de mille de vies humaines. 

Quelques monuments significatifs de l’art 

tranẹais 

144. Que íont les architectes au début du XIX e siècle ? 
R. lls conslruisent d’immenses bàliments en imỉtant les 

forroes simples de 1 'antỉquitẻ classỉque comme la Bourse et la 
Madtíleine à Paris, et en copiant la variẻlé des mouvements 
golhiqueS’ comme le Grand Opéra de Garnier à Parỉs. 

145. Que savez-vous de 1’arehitecture métallique ả fin 
du XlXe sỉècle? 

R. ơest une architecture gigantesque utilỉsant surtout le 

fer Les llalles Centrales, la Galerie des machines, la Tour Eiffel 

à Paris et le Pont Doumer de Henri Daỵdẻ ả Hanoĩ en 

sont les principaux chefs-d’oeuvre. 

+ 

Uoeuvre de ỉa 3« République : ỉes ỉois 
seolaires 

146. Qui est-ce qui s’occupa de Vinstruction publique 
sous la 3e Rẻpublique f 

R. Jules Perry. 

147. Quelles sont les lois qui rendìrent 1’enseignemenl 
graluit, obligatoire et laĩque ? 

R. Ge sont les trois grandes lois de 1881, 1882 et 1883 . 
Tous les enfants de deux sexes sont obligés de fréquenter rẻcoỉe 
primaire de 6 jusqu’à 12 ans et aux frais de l’Etãt. 

148. Pourquoi la 3e Rẻpublique a-t-elle ren du renseignemenl 
primaire gratuỉt et obligatoire ? 

R. Parce que les cìtoyens ẻtaient insuíĩisamment instruỉts 
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pour pouvoir exercer ulỉlemenl ieurs droits polilỉques. 

149. Quels degrẻs comprend 1’enseignement ? 

R. II comprend 3 degrés : ưenseỉgnement pritnairữ, 
1’enseignement seeondaire et Venềeignement supẻrieur. 

150. Quelles sont les ểcoles qui exislent en France ? 

R. Les écoles primaires, les collẻges, les lycẻes, les 
universitẻs et les ẻcoles prolessionnelles. 

151 Quel fut le i ei ' Prổsident de la 3« Rẻpublique 1 

R. Ce fut Thiers. 

152. Citez ses $uccesseurs jusqu'à nos jours ? 

R. Mac-Mahon, Jules Grévy, Sadi Carnot, Casimir-Périer, 
Félix Faure, Emile Loubet, Armand Fallières, Raymond Poincarẻ; 
Paul Deschanel, Alexandre Millerand, Gaston Doumergue, Paul 
Doumer el Lebrun. 

L expansion coloniale de la France 

153. Quel est le miniỉlre qui ã le plus contribué à 
Vexpansion colonỉale /ranẹaise ? 

R. Jules Ferry. 

154. Quelles sont les aeqaisitions de la 3e Rểpublique en 
Aừique ? 

R. La France a conquís l’Algérie de 1830 à 1848 par la 
prise de Constanline et. par la soumission d’Abd-el-Kader ; 
elle a ẻtabli son protectorat en Tunisie en 1881 et au Maroc 
en 1912 ; ellề a soumis, depuis 1886, le Sénégal, la Mauritania 
la Guinée íranọaise, la Côte dlvoire, le Congo ừanọais; elle 
a eonquis 1’ỉle de Madagascar en 1896. 

155. Quelles sonl les colonies ýranộaises en Aáíe 1 ? 

R La France possồdtì en Asie les 5 villes de rỉnde; 
il lil, ả partir de 18 ì% de la Cochinehine une colonie ; 
elle a ẻlabli son proleclorat au Cambodge en Ì863, au Laos 
en 1883» en Annam et au Tónkin en 1884 et 1885 7 
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elle administre le territoire de Kouang-tchéoù-YVan cédé 
par lã Chine en 1900, et la Syr-ỉe confiẻe par la Sociẻté des 
Nations en 1919. 

156. Que possède la France en Océanie ? 

R. Elle y possède les ĩles Marguises, Tabiti et des ìles 
de la Sonde (1847), la Nouvelle-Calédonie en 1853. 

157. Quelle est ưimportance des colonies franọaises ? 

R. Les colonies ửanọaises comptent 50 millions d’habitants 

sur 12 millions de kilomèlres carrẻs. 

158. Quels sont les bienjait§ de la colonisalión fran§aise ? 
R La France s’efforce de civiliser et d organiser ses colo- 

nies par le développement de rinstruclion el 1’intcoduction 
de nouveaux procédés de cullure, et de lès meltre en va- 
leur par une sage et juste administration. 

La Grande Guerre 

159. A quelles dates 1’Allemagne dẻclara-l-elle la guerre ? 
R. Le l er Àoùt 1914, 1’Allemagnẹ dẻclara la guerre à 

la Russie; le 3 Aoùt, elle déclara la guerre ả ,la France. 

160. Quelle fut la eau.se et le prétexte de cette guerre ĩ 
R. Celle guerre eut pour cause principale l’ambition de 

1'Alleraagne qui voulait anéantir la France, l’Angletẹrre, la 
Russie. — Le prẻtexle fut 1’assassinat d’un prìnce d Aulriche. 

162. Quels sont les alliẻs de Iđ France ? 

R. L’Anglelerre et la Russie (Triple Entente). 

163. Quêls sont ses ennemis 7 

R. L’Autriche et l’Allemagne (Double Alliance'. 

164. Qqelles sont les nalions qui se joignẻrent ensuite 
ả la Triple Evtente 

R. La Belgique, la Serbie, le Monténégro, le Jápon en 
1914^ 1’ltalie en 1915, le Portugal et la Roumanỉe en 1916, 
les Eíals-Unis et la Grẻce en 1917. 

165. Et cellea qui se ịoignirenl à la Doubỉe Alliance ? 
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R La Tiirquie et la Bulgarie en 1914 el en 1915. 

163. Comment la Belgiqne a-t~elle luiiẻ t 

6. La Belgique a luUẻ ljẻroiquement» 

167 Parlez de la oictoive de la Marnổ ? 

R Apprenant que l’ennemi enlre en France. à 46 kilomèLes 
de Paris, Joffre doune 1’ordre au général Maunoury de 
conameucer l’offensive; Galliẻni lance en renlotis 1'aiinee de 
Parìs et dẻcide de la Grande Vicloire de la Marne. Ceite baladle 
dura 7 jours, du 5 au 12 sepleuibre 1911. 

168 Qu’entendez-vous par :« Guerre de íianckées »? 

R. En 19l5*les batailles à découvert ne sont plus possibles 
parce que lous les eotnbaliants oul épuisé leurs murutious. lùi 
atlendaut des munilions neuves, les Allemands el les Erauẹais 
creusent, des Plend^es ả Belfort, des irauehẻds daus lesquelles 
ils s abritent et d'où ils se guelLenl et Iití sortent que pouí 
des oọmbuls meurlriers. 

169. Que savez-vous de la bataiUe de Verditn ĩ 

Jft. A. lout prix, les Allemands veuleut prendre Verduu poưc 
souvrir la roule sur Paris. Cette bataille de fe^ et de feu dura 
huit IQOĨS (2U fév.*~2 nov.1916) et se tenninà par léclalanle 
victoĩce des FraiiỆais, sous le commandement du général Pétain. 

170. Pourquoi la Russie s'est-elíe retirée de la lulie eu 1917 ỉ 

R. Parce quelle a élé viclime dune Révolulion inlẻrfeure. 

171-Quelle nation est venue la reunplacer Ỹ 

R. Les Etals-Uuis d’A.O)érique. 

172, Ắ quf ful conliée la direction Unique des années de 
l’Emenie ? 

t R. A 1'unique cbef, Koch {26 avril 19l8y. 

473. Qui est-ce^quỉ A gagné la ặèconde bataiỊle^ de lu Marne f 

•Ẻ. Les armées ầlliẻes sơus le cornmandepient de Focb ( 15 
ịuilleL 1918) 

174# Qu’esl-ce que l'A.rmistiứệ’ deiyiSọ 



- 74 - 


R Les Allemands vaincus partout, demandenl la suspension 
des annes (11 novembre lỡ 18) 

175. Par quel traité se termine la Grande Guerre ? 

R. Par le traitể de Versaillen que rAllemagne signe avec 
les pays de rBntente le .28 ịuĩiỉ '1919. Par ce irailé, elle 
resliiue â la France 1’Alsaee et la Lorraiue, 1'tìiiiỉ á la Belgique 
son mdépeudance el reconslilue la Pologne ; elle s’engage á 
• ỏparer les domnaages causés à la France et à ses Alliés, à 
renoricer à loute pensée belỊiqueưse,'à toutes ses colonies et à 
céder ú la France le bassin houiller de la Sarre. 

176 Qu’est-ce que la Socỉẻtổ des Nations ? 

R C est la soriélé fondée à la fin de 192!2 par quaraule- 
six Etats dans le but de garanlir la paix du Iiionde. Les Etats 
membres s’engagent ả respecler muluelleinenl leur lerriloire 
et leur indépeudauce et ả soimiettre leurs différeuds à un 
Gonseil d^arbilrage. 

177, Quelle a ẻié rattitude des colonies 'frari£aises duranl 
la Grande Gueire ? 

R. Tọules les colonies íranợaises onl fait preuve de ìeur 
atlacbement el de leur loyauté à la Métropole : eỉles 1'ont 
aidée à vaincre. 

178 Quelles sont les conlribulions de rindochine en parliculier 7 

R. LMndochine a envoyé à la Fr:inee dés soldats, des 
ouvriers, de Targenl, des maliẻres premiẻres. 

179. La France s’intẻresse-t-elle à ses colonies ? 

R. Heureuặe et Rẻre du loyalisme de sesprotégés. la Frarrce 
s’est tracẻ tout un programme colonial pour Iravailler au 
développement économique et ả rẻvolulion intellecluelle el 
morale de ses colonies 


Fin 
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Nguyên (luc-BaoJ)»an- va 1 >- l*íii)y et Vu rỉ. 1»-1 ĩtm 
Cent vingt rổlaclions fran<;áises corrigées, à 1’usage 
des élèves des c. Eléinentaire el Moyens de* Ecolẽs 
piimaires franco-indigènes de rindtiũliine - . 0.30 

Manuel d’Histoìre de France et d’Annam. . . 0.40 

Manuel' de Leẹons de choses c Supẻneur. . .0.30 

tYIanuel de Traduction — Thème et version. c. s. ' . u „35. 

La Dictée ữanẹaise au c. Sup ồ. E. p. -4 ✓ 4 . 0.30 

La Composition ữanọaise au c Sup. 0. K p. . . 0.30 

Ceqt une dictées exphquécs à 1’usage des ^lèves des I 
c* EÍ. et Moyens . . . . ' . .0.45 

Manuel d’Analyse logique et grammaticale, à l’i\sage 
des candidats au Certiíìcat d’ẻtudes primairés et 
à des Exameus Supẻrieurs. . . . 0 40 

Les .ẻpreuves écrites et'oralcs du c. E. Pi i ( 1.20 

Pham-vnn-Kim et Vu-nbu-Lâm 
Sơ-họtí Nam-sìr. 0. Prềparatoire. . V , , 0.3o 

Sơ-học Naui-sử c. Elémenlairei' . . 4* 0.40 

Dao-vau-Mirih. J jf 

Livret de leọons de choses. C/Sup., c. E, p? 4 0.3^ 

Livret d’Histoire de France. 0. Sup. c. E. p. $ 0.40 

(1) l et livre de leèture íranọaise. c. El. et Prẻp. <s 0.50 
2 Ế livre de lecture íranẹaiserC.El. et M. le année. 0.55 

(í) Ouvrages adoptés Ết inscrils ệur la lủ le offifiielle des manuek 
'ícolaires de ĩỉndochine. 




Eđilion de ITmprimerie MY THANG (suile) 

Dao-van-iMinh 

(1) Vocạbulâire íranẹaỉs — Premier đegré c. !’. et El. 0§45 
Vocabulaire íranọais — Deuxième degré c El. ét 
c. M, 4 e annẻe . . , . 0 45 

La conversation ửanọaise. c. E1 ỡtTrép . 0.25 

Sách giây vần tày, tiếng tây. . . 0 20 

Cent dictéeg írangáises c Él et M. l« rp année 0.35 
lJao-van-Minh et Vuaihu-Huoiụi 
Luận Qu6c-văn. c. Elẻmentaire et Moyẹns v 0 30 
^Am-tả quốc-ngữ c. El. eỉ M. 'le année . . 0.25 

l)ao-\an-ftlinh et x*'ân-van-l)è 
(1) La Lecture tranẹaise expliquée - A 1’usagp dps 
élèves des G. hl. et Moyen le annẻe et des 
candidạts au Gertiíìcat d’étudẹs élémentaiíes. 

5e édition . * . . . . 0.55 

Nguyên-van-Tlnionq etNgiiyên-hoài-Dinh 
(1) Le Certiílcat d’études primaires íranco-annamiles. 
Manuel de préparation. Gonseils pratiques. 

Lecons et exercicea G. Sup, c E. p 3p éditioi) . 1.20 

Michel et Nguyẽn-van-Ou 
(1) Địa-dư tỉnh Nam-tìịnh .... . 0.2Q 

Dô-duc-Long e( Vu-nhu-Lam 

Chuyện Giải-Trí. — Ghoix de lectứres du samedi 
G. Ẻl.. G. p."et G. Enf. . . .. . 0,30 

sous PRESSE : 

La Lecturẹ ữanẹaise expliquée au p/r Sup. 0.80 

La Lecture íranẹaiạe expliqụée au G. Moỵen 0.70 

Doàn-van-Dang el Vu-nhu-Lam 
Manuel đe Gẻographie c. Sup. . ^ . , ì 0.50 

Nguyêtt-van-Chuong et Vu-nhu LâiM 
Tính dirợc (Tính các vị thuốc) .... ■'0.3Ồ 


ieolaires de 1’ỉndochine. 



